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ans et qu'on n'en a eu aucune nouvelle depuis. Ce qui fixe sa dispa- 
rition $ S a d e  1696. Louis de Lanouguère est probablement mort 
en voyage de traite, au cours d'une de ces catastrophes obscures 
dont il ne reste aucun témoin. S'il fut mort en service dans les 
armées du Roi, sa famille eut probablement et6 mise au courant de 
sa disparition. 

Après cette disparition de l'aîné de la-famille, Madaqe de La- 
nouguère céda ses droits dans la seigneurie de SainteAnne(4) B son 
autre fils, PierreThomas, qui était né probablement au manoir sei- 
gneurial le 11 septembre 1677, et qui fut baptise B Québec Ie 12 I' 

novembre suivant.(5) Pierre-Thomas épousa en 1706 la célèbre Ma- 
deleine de Verchères, qui vint demeurer au manoir de Sainte-Anne 

, jusqu'à sa mort, en 1747. 

Madame de Lanouguère avait obtenu, le 4 mars 1697, un a- 
grandissement de son domaine: trois lieues de profondeur en arrière 
de sa concession actuelle. Le 6 avril suivant, elle obtenait en plus 
la concession des Ples qui se trouvaient en face de sa seigneurie.(6) 
Cette augmentation de temtoire lui permit d'accorder de nouvelles 
concessions B d'anciens et de nouveaux censitaires, jusque fort avant 

' dans la riviere Sainte-Anne. Lorsqu'elle céda la seigneurie B son 
fils, en 1704, toutes les concessions sur les rives sud et nord de la 
rivière avaient pratiquement été accordées. 

Les annees 1706, 17û7 et 1708 marquent d'importants kvkne- 
- ments pour la seigneuresse de Sainte-Anne. En 1706, elle accueillit 

dans son manoir Madeleine de Verchères, devenue I'epouse de son 
fils. En 1707, M. de Suève mourut, fermant la dernière page de 
l'histoire primitive de la seigneurie. Le 6 juin 1708, son père décû- 
dait A I'HBtel-Dieu de Quhbec, où il s'ktait retiré après la mort de 

f 

(4)--Greffe Cenaple, 4 nov. 1704. 
(5)-Comme le prétend M. P.-G. Roy, il est probable que Piern- 

Thomas adopta le nom de Sieur de la Pérade au lieu de Sr de la La- 
naudiere parce qu'il n'avait pas de preuve légale de la mort de son 
frère aîné. 

(6)-En réalité, ces fles faisaient depuis 1670 partie du domaine sei- 
gneurial, mais elles n'avaient pas été officiellement accordées. L'acte 
du 6 mars 1697 était plutôt une ratification d'octroi. Par un autre acte 
du 30 octobre 1700, MM. de Callières et Bochart Champigny coniir- 
maient définitivement la possession des Iles. 
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sa temmt k ses iou se de son granà tîge et 
dehpri '47) Un le son testament dit ce 
qui suit: "A d d h e  Le CM sieur Den= yuu cloit d la Dame ueuue & 
houguidre  sa fiUe aâde la s m m e  de &eux cents limes qui luy a 
été prdtde par feu Mr de la Nouguidre son mary; pour le payement 
de laglle somme il a toujours promis d la dite Darne sa fille de lui 
bailler et liwer rdczreille à couvercle $argent dont il se sert encore 
actuelhnent au dit Hdtel-Dieu, laqueue la dite Dame veuve de la 
Nouguière sa fiUe a bien voulu hisser pour son seruice sa vie du- 
rant; pourquoy il veut et entend que la dite kcueille soit baillée G 
déliurée ét remise d la dite dame veuve de lu ~ o u ~ u & e  comme 
chose à elle appartenant pour pavement ak la dite somme de &tu 
cents livres qui luy est düe comme dit est . . . Fait et passé au dit 
Hdtel Dieu en la saUe des hommes malades . . ."(8) 

- Un mois après la mort de son père, le 9 juillet 1708, Madame 
de Lanouguère épousait ,dans la petite chapelle Saint-Nicolas 
Jacques-Alexis de Fleury Deschambault, lieutenant-général de la 
juridiction royale de Montréal. Le contrat de mariage, qui avait ét4 
passé la veille au manoir seigneurial, par le notaire Trotain, réu- 
nissait quelques-unes des figures les plus notables du pays. Nom- 
mons-les dans l'ordre indiqué dans le contrat: François de Chn- 
vigny, Sr de la Chevrotière et Geneviève Guyon son épouse; Marie- 

I Magdeleine de Chavigny, veuve de Jean LeMoyne; Jeanne Le- 

\ Moyne; Claude de Ramesay, Chevalier de Saint-Louis, gouverneur 
l de Montréal; Pierre Thomas de la Pérade et ~ a r i e - ~ a g d e l e i n e  

Jaret de Verchères son épouse; Pierre Robineau, Seigneur de Bé- 
cancour, baron de Portneuf et grand voyeur pour Sa Majesté en ce 
pays et Dame Catherine LeGardeur son épouse; Marie et Margue- - 

rite Robineau. 

M. de Fleury Deschambault appartenait par bien des attaches 
A la région. Sa première femme était Marguerite de Chavignv, 
sœur de Madame Jean LeMoyne. En 1674, sa belle-mère, Eléonore 
de Grandmaison, lui avait concédé dix arpents de terre dans la sei- 
gneurie de Chavigny (aujourd'hui Deschambault). Le 25 octobre 

(7)--Greffe Cenaple, 26 juillet 1707. 
(8)-Ibid. 
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1683, il devenait propriétaire de cette seigneurie qui prit dès lors 
le nom de Deschambault. Le recensement de 1681 le montre établi 
à cet endroit avec sa famille. Mais il devait bientôt être appelé A 
de plus hautes fonctions. Le 7 septembre 1690, M. de Fleury Des- 
chambault, qui était avocat, obtenait une commission de juge A 
Montréal, et le Il janvier 1695, il devenait procureur du roi au 
.siège de cette ville. En 1696, il accompagna le gouverneur Fron- 
tenac dans son expédition contre les Iroquois, et le 27 mai 1706, ii 
était nommé par le roi lieutenant-général de la juridiction royale 
de Montréal, poste qu'il occupa jusqu'à sa mort, survenue à Mont- 
réal le 31 mars 1715.(9) 

Qiie la chatelaine de Sainte-Anne ait été, à Montréal, mêlée A 
'la haute société de l'époque, cela ne fait pas de doute, d'abord de 
par le poste de son nouveau mari, et aussi parce que sa soeur, 
Marie-Charlotte, était l'épouse de M. de Ramesay, gouverneur de 
Montréal. Mais nous doutons fort qu'elle ait éprouvé beaucoup 
d'attrait pour les réunions mondaines qui ont rendu cette &poque 
fameuse. A l'kpoque de son second mariage, elle avait cinquante- 
deux ans, et son long veuvage de trente années au milieu de ses 
paisibles censitaires démontre qu'elle préférait la tranquillitk. 

Elle mourut à Montrhal le 3 février 1722, et fut inhumée dans 
I'6glise des Récollets. 

(9)-B.R.H., d&. 1931, pp.705-713; jmvi;~ 1932, p.59. - Cahiers d a  
Dix, NO 8, ~p.246-248. 



Marguerite Crwier 

Nous avons vu que Michel Gamelain mourut vers lW6. Que 
devinrent, 2I sa mort, son épouse et ses enfants? Marguerite Crevier 
restait veuve Q 31 ans avec trois fils et deux filies. 

de son 61 
~robabler 
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Après la mort I ,aux, elle quitta la seigneur& de Sainte- 
Anne, et s'en alla 1 nent, pour quelque temps, retrouver sa 
mère aux Trois-Riv~~~=~.  nu  recensement de 1681, nous retraçons 
Jeanne Enard Montréal, et avec elle sont deux des enfants Ga- 
melain: Marguerite (17 ans) et Jean-Baptiste (11 ans). Il est pos- 
sible que la fillette nommke Franpise et mentionnde comme do- 
mestique de Jean Crevier B Saint-François au recensement de 1681 
soit Franpise Gamelain. Mais où sont la veuve Gamelain et ses 
autres enfants? Ils ne sont mentionnés nulle part au recensement 
de 1681.(1) Peut-btre étaient-ils B Boucherville, chez Pierre Bou- 
cher, car on sait que Jeanne et Marguerite Crevier &aient sœurs. 
Et c'est A Boucherville que, le 21 aoat 1û83, Marguerite Crevier 
devait épouser François Renou dit Lachapelle. 

Ce fut le dernier mariage de Marguerite Crevier, et il est temps 
de corriger l'erreur commise par Mgr Tanguay et perp6tuée B sa 
suite par tous ceux qui ont eu 21 mentionner le fait. Ce n'est pas 
cette Marguerite Crevier qui kpousa, le 10 octobre 1688, Robert 
Groston dit St-Onge, mais Marguerite Crevier veuve de Laurent 
Beaudet et  fille de Nicolas Crevier. 

Après quelques années passées aux Trois-Rivihres, oh naqui- 
rent leurs trois enfants, et A Nicolet, François Renou et son kpouse 
allérent r6sider B Saint-François, dont Jean Crevier, frhre de Mar- 
guerite, dtait seigneur. La vie de Marguerite Crevier B Saint- 

(1)-Marguerite Crwier est poutant presente & Montréal le 17 novem- 
bre 1681, lors du mariage de sa fiiie Marguerite avec Léger Hkbert. 
Elle signe A l'acte du registre paroissial. 
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François ne fut pas sans incidents. "On sait qu'après le massacrs de 
Lachine (ntrit du 5 août 1689), émit le Père Thomas-M. Charland, 
dans son "Histoire de Saint-François-du-Lac", les Z r o q a  se dpan- 
ditent dQns les campagnes et y commirent Zes m h s  excès sur plu- 
sieurs points. Les registres de Za paroisse & Saint-François portent 
la trace de leur passage". En 1890, le seigneur Jean Crevier qui 
-on cinq ans plus tard devait mourir en captivité chez les Iro- 
quois, fut fait prisonnier, et Sulte nous apprend que c'est François 
Renou dit Lachapelle, "lieutenant rkformkn, qui fut chargé d'ailer 
négocier le rachat du frdre de son épouse auprès des Agniers. 

L a  paroisse de Saint-François doit beaucoup B Marguerite Cre- 
vier. Son époux, ses fils et ses gendres furent les pillers de ïorga- 
nisation de la paroisse. Cest là qu'elle mourut, en 1712, B i'tlge de 
ô7 ans. L'inventaire de ses biens, dresse le 25 janvier par le notaire 
Daniel Normandin; se chiffrait au total de 4û3 livres, de laquelle 
somme 250 livres étaient dues A son fils Ignace, marchand A Mont- 
réal. 

ENFANTS DE MICHEL GAMELAIN ET DE MARGUERITE CREVlER 
IGNACE: Né en 1663. II épousa I Batircan le 10 novembre 1693 Mar-  
guerlte LeMoyne, fl l le de Jean LeMoyne at de Marie- Magdelelne de 
Chavlgny. Sépulture Is 9 Janvier 1739 1 Montr6al. 

MARGUERITE: NCe en 1664, au Cap de la Madelaine. Elle l p o u m  k 17 
novembre 1681 1 Montr la l  Léger Hlbert. En iecandec noces, elle bp- 
à Varennes, le 12  fCvrier 1725. Paul Petlt, f i ls  de Nicolas Petit d i t  La- 
prée. - 
PIERRE: (d i t  Chatauvieux). N t  en 1666, II épousa 3 8t-François-du. 
Lac le 8 Janvler 1690 Marie- Jeanne Maugraa, 

JEAN-BAPTISTE: (d i t  Launière). N6 en 1670. Epousa le 19 m a n  1ôSû 
Marguerite Maugrar, aoeur de Marie-Jeanne, et f i l le  de Jacques et de 
Marie-Jeanne Moral. II décbda 3 8t-François en 1705, et sa veuve con- 
vola en secondes noces avec Loulr Vbronneau. 

FRANÇOISE: Née en 1673, elle Cpoura Claude Pinard, chirurgien, file de 
Louis et de Magdeleine Hertel. Slpulture le 20 décembre 1757. 

ENFANT8 DE FRANÇOIS RENOU ET DE MARGUERITE CREVIER 
MARIE-MADELEINE: Baptlrée aux Trois-Rlvlères le 23 Juin 1684, elle 
tpousa 1 St-François le 24 novembre 1698 Louir Pinard d i t  Lauzlère. 
qui  décéda le 19 mai 1731. Elle Cpoura enrulte a Yamaaka te 17 sept. 
1736 Antoine pubolr, 

JEANNE: Bapt. aux Trolr-Rivlbrea en 1888, le 10 dboembre. Elle (pouai 
P St-Françolr le 17 mai 1706 Jean-Baptiate Couturier d i t  Labonté. 

FRANÇ018: Baptiré aux Trois-Rlvlèros te 20 dl tembre 1687. 11 Cpow 
à 8t-Françaia le 6 juin 1718, Catherine Marln. 

- 



La Chapelle Saint-Nicolas 
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L'origine de la cliapelle Saint-Nicolas a toujours mystifié ceux * 

qui se sont intéressés A l'histoire des premieres années de la fonda- 
tion de  1 :ndroit même où elle était cons- 
truite au J, si les fondations n'avaient sub- 
sisté jusqu ii ces aernieres annees. 
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Nou demment les raisons qui nous incitaient il 
croire qi fut bâtie par Nicolas Gastineau, sieur du 
Plessis, beau-rrere ae  ~ i c h e l  Gamelain, seigneur de Sainte-Anne B 
cette kpoque. Voici quelques détails additionnels qui renforcissent 
cette hypothèse. 
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La date probable de sa fondation, 16'70 ou 1611, coïncide avec 

i la construction de la première chapelle de Batiscan. Le 26 juin de  
cette année, l'abbé Germain Morin convoque une assemblée d e  
colons pc !der A l'élection des premiers marguillers et "don- 

I ner corni nt d l'EglGse du dit Butiscan".(l) Un autre docu- 
ment no1 itre A l'évidence que la construction de la chapelle 
Saint-Nit ionte A 1670 et qu'elle servit aux exercices du culte 
jusqu'en cette dernibre année, le seigneur de la Pérade, 
réclaman istruction d'une nouvelle église, demande "qtia 
la dite egirse soit bash'e mr estoit l'ancienne chapelle en estant 
en posse ~uis quar 7 ans".(&) Depuis quarante-cinq 
ans: c'es! lepuis 16' 

ibé Germain Morin fut I aire A Sainte-Anne, de 
I'A Batiscan et A Saint-Cha Roches, de lglO B lm. 

b e  rut lui qui baptisa la plupart des premiers enfants nés sur le sol 

missionnl 
irles des 

2 -  

Trudel, E .. - .. 
;t vrai qu'a ia suite du rapport de M. de la Colombihre, comme 

on le verra plus loin, la nouvelle église fut construite ailleurs, près du 
presbytère déjà bâti; mais la concordance des dates seule importe ici. 
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de Sainte-Anne: ' ~ a r i s ~ a ~ d e l e i n e  Feulion, Marie Pinot, AIexis 
Sauvageau, Pierre Mouflet, Michel Feulion, Louis LeMoyne, Pierre 
Laquerre.. Ce fut lui qui enregistra- aussi probablement les pre- 
miAres sépultures: celles de Jacques Mouron dit Sansoucy, d'olivier 
,de la Roux, de Jean Laquerre, et aussi quelques enfants de colons 
décédés en bas Age, et dont les noms ne nous sont pas parvenus. 
Nous devons donc regretter particulièrement que ce premier regis- 
tre paroissial ait été perdu, tant pour les origines de Sainte-Anne, 
que pour celles de Batiscan et d e  Saint-Charles des Roches. 

En 1879, M. Morin fut nommé curé de la Pointe aux Trembles 
de Québec, et fut remplacé dans la région de Sainte-Anne par 
i'abbé Pierre Volant. 

Le "Plan géndrd de l'dtat prdsent des missions du Canada" 
tràcé en 1683 précise que la chapelle de Sainte-Anne est bAtie en 
bois et mesure vingt pieds de longueur par quinze pieds de largeur. 

Ce sont les habitants de Saint-Charles des Roches qui les pre- 
miers donnent l'alarme et manifestent publiquement le désir d'avoir 
un curé pour desservir A la fois Sainte-Anne et leur paroisse. Ils se 
sont nommés des marguilliers, Louis Hamelain et Thimothée Jos- 
son, A qui Monseigneur l'dvêque de Québec a déclaré que s'ils pou- 
vaient, eux et les paroissiens de Sainte-Anne, réunir chacun la 
somme annuelle de trois cents livres, "il leur donnerait un prestre 
m r  faire le service tant en cette ditte coste quen celle de Sainte 
Annem.(3) 

Le 24 février 1679, qui était un dimanche, les colons de ~ainfe- 
Anne se réunirent, après la grand'messe dite en la chapelle Saint- 
Nicolas, A Ia demande de M. de Su&ve, CO-seigneur, et de Simon- 
Pierre Denvg Sieiir de Saint-Pierre, mur l'blection des marg~~illiers 
et fixer les dîmes. Les paroissiens présents étaient: Mathurin Gouin, 
Pierre Lévesque, Jean Piquart, Pierre Pinot, Pierre Lamoureux, 
Moïse Faure, Jean Riquart, Pierre Cartier, Jean Mouflet, Venant 
Baubriault, Gilbert LeRoux, Louis Foucher, Anthoine LeDuc, LRo- 
nard de Montreau, Mathurin Tessier, Michel Feulion et Michel 
Roy. 

(J)-Greffe Roy. ,' . 
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. Les paroissiens, après avoir écouth la lecture de ïord- 
de l'Intendant, en date du 7 octobre précédent, demandant qu'a 
soit établi des cures fixes, acceptèrent de partager avec les colons 
de Saint-Charles des Roches les honoraires dus à un curé résident, 
soit cinq cents liw lue paroi donc 21 fournir le mon- 
tant de deux ceni idte livre recueillir les dîmes & 
exercer-la charge ae marguilliers, les paroissiens nomment Mathu- 
rin Gouin et Michel Roy, "quils ont requis d'en uoulloir prendra 
charge et d'en prendre le soin lesquels a ces presentes ï'ont cmenty  
et accepté et se sont aoeo bsdits sdgneurs et les autres ha-8 
obligés sa rientent diceUe . . .(4) didairemc 

mai suil 

ent au p 

rant, les Le 7 paroissiens de Saiat-Charles des Roches 
passaient entre eux une entente semblable. Louis Hamelain hi 
encore marguillier, mais Thimothke Josson avait étB remplacé par 
Jean Hébert. Les-habitants présents furent: Gilles Masson, Marin 
Richard, Urbain Jagot, Jean Petit, \Vien Rocheleau, Jean Chastenay, 
Antoine Beaudouin, Jean Pagesi dit St-Amant, Claude LeRoy, 
Pierre Renault, Michel Goron, Hilaire Frapier, Jean-Paul M a s a ,  
Jacques Aubert, René Mailhot et Claude Sauvageau. 

Voici donc les deux paroisses rdguIièrement organisées et prê- 
tes à recevoir leur premier curé rkgulier. 

Ce fut l'abbé Pierre Volant, qui, dans les registres de Saints- 
Anne, signe les premiers actes paroissiaux parvenus jusqu'à nous. . 
Après lui viennent successivement le frère de l'abbé Pierre Volant 
Claude, les abbds Paul Vachon et Nicolas Foucault, qui desser- 
vaient en même temps Saint-Charles des Roches et Batiscan, de 
même que les paroisses au sud du fleuve. 

M".(5) L' 
de, tandi 
.----a-- - 

Déjà, en 1680, l'abbé Pierre Volant avait enregistrd un bap- 
tême Q Lotbiniére. L'abbé Claude Volant s'intitule, le 8 f h r k r  
1681, lors d'un baptême 2I Grondines, "curk de Lotbfnière et de St- 
Charles d 'abbd Paul Vachon fut aussi lin mission- 
naire plu1 s que l'abbé Foucault avait adopte par- 
ticuliéremeiir ia parui- J e  Batiscan pour y établir sa demeute. 

(4 j-Ibid. 
(5)-Abbé Louis L. Paradis, "Les Annales de Lotbinibre", p.29. 
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Le premier curé résident de Sainte-Anne fut l'abbé; Nicolas De- 
leuze, qui y séjourna de 1693 i~ 1712, et c'est lui qui fit bâtir le 
premier presbythre, sur l'un des deux terrains, celui du côté ouest, 
donnés B la fabrique par M. de Suève, le 8 aoQt 1691. Ces terrains 
contenaient deux arpents de largeur chacun sur quarante de pro- 
fondeur, entre les concessions de Charles Vallée B l'ouest, et de Phi- 
lippe Estienne, A l'est. Ils avaient été donnés, l'un pour le service 
du cure et de ses successeurs, l'autre pour l'érection de la future 
église de la paroisse. 

Avant cette date, le 29 septembre 1685,(6) Philippe Estienne 
avait également donné pour l'érection de la future église un arpent 
de la concession qu'il avait achetée de Michel Roy dit Chatellerault 
le 5 juillet 1071. Ce terrain était voisin de celui qui fut donné par 
M. de Suève. 

Déjà, $ cette dpoque, comme on le voit, on se rendait compte 
que la petite Chapelle Saint-Nicolas ne pourrait plus servir long- 
temps aux exercices du culte. Mais elle devait &tre encore l'objet 
de bien des disputes entre Madame de Lanougukre (et surtout son 
fils) et l'organisation religieuse, reprbsentée par le curé Deleuze. 

Tant que vécut M. de Suève, le Curé se retirait chez Mathurin 
Gouin, oh demeurait M. de Suève lui-même. Ce dernier mourut 
le ler mars 1707, et c'est a la même époque que M. Deleuze songea 
A la construction de son presbytère. Il voulait naturellement le 
bâtir sur l'un des terrains donnés par le défunt seigneur. Mais, 
comme de son côté le seigneur de la Pdrade entendait bien garder 
sur son domaine la présente maison du culte ou, celle qui la rem- 
placerait, il s'objecta de toutes ses forces B ce que le presbytère fut 
bfitf. ailleurs. 

Madame de Lanouguère et son fils présentbrent à cet effet une 
fititiod au Conseil Souverain, pour demander qu'on fasse cesser - la construction du presbythre, jusqu'8 ce "qu'il att plu au Conseil ds 
nommer des Conamdssaùes pour examiner & contenu en son exposé". 

Cette 'requete &ait du 19 avril. Or, le 28 du d m e  mois, le 
Canseil décrétait que "ou' la r q d t s  prksentke par Marguerite Re- 

($)-Greffe Ameau. 
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Le Curé Deleuze batit donc son presbytère sur le terrain donné 
par M. de Suève et qui était aussi celui de son propre choix. Mais 
la distance A parcourir entre sa résidence et la chapelle Saint- 
Nicolas était assez considérable, et plut8t ennuyeuse, surtout en 
hiver, tant pour lui que pour les habitants qui avaient besoin des 

, services du culte. 

Le 5 juin 1695,(8) M. de Suève avait fait donation de ses biens 
à son filleul Edmond Chorel de Saint-Romain, et les droits de ce 
dernier étaient passés il son frère François qui, sous prétexte qu'une 
église n'ayant pas été bAtie sur le terrain donné par M. de Suève, 
tel que spécifié dans le contrat de donation, crut qu'il pouvait an- 
nuler cet acte. Toutefois, A la suite des protestations enregistrées 
auprès de lui par le Curé Deleuze et par les principaux paroissiens, 
il changea d'opinion, "comme l'en ont requis le Sieur Curé qui 
dessert la chapelle b d e  sur la dite seigneurie de Sainte-Anne, qui 
sert d'Eglise pmoissiule et tous les habitans, et luy ont dit n'y avoir 
point leur faute si la dite Eglise n'a pas été bastie prds du presby- 
tère et qu'ils sont prêts d'y consentir et d'y contribuer s'il est ainsy 
ordonnk . . ." 
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François Chorel de Saint-Romain se fit d8s lors l'interprète du 
Curé et des habitants de Sainte-Anne aupr8s du Conseil Souverain 
Pc les ambitions du seigneur de 
LI se sur son domaine. Dans sa 
re sur le fait que "dEglise soit 
promptement b&ie dud. presbytdre et &dotank qu'il y sera 
trauailld Cncessemm~ M lad. Dame de la Naudière sera tenue 
d'y contribuer avec autres habitans, le dit Sr de St-Romaln 
estant pret de délivrer les cent l i d  que led, feu Sr de Sudue a 

! auprès , 
ent et qu 
tous les 

i (7)-Jug. et Dkiib. C.S., IV, p.433. 
(8)-Greffe Cusson. 
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lais84 d cet flet, et de coopérer de sa part ck tout'ce qui sera Me 
e t r a n a b l e .  .." 

Après avoir pris connaissance de cette requête et avait &y 
donner suite, le Conseil Souverain assigna Madame de La Naudière 
et son fils, le seigneur de la Pérade, ii mmparaftre devant lui pour 
obtenir leurs explications. De plus, il déléguait A Sainte-Anne M. 
Joseph de la Colombière, membre du Conseil et Grand Vicaire de 
1'Evêque de Québec, "pour se transporter dans la dite Seigneurie de 
Sainte-Anne et y examiner les endroits les plus propres pour y cons- 
truire une église, la dite Dame Deschambault (Lanaudière), & Sr 
de la Pérade ensemble, et les habitans & lad. paroisse préalable- 
ment appelés pour donner leur avis dont il dressera procds- 
verbal . . ."(9) 

Que ia justice humaine soit lente. dans ses délibérations, nous 
en avons ici une preuve de plus. Cette ordonnance avait ét6 pro- 
mulguée en 1709. Or, ce n'est qu'en 1715, le 8 avril, que le Conseil 
Souverain fit connaîti;e le rapport de M. de la Colombière. Et le 
Grand Vicaire n'était allé accomplir la mission qu'on lui avait mn- 
fiée que le 26 mars précédent. Du moins l'avait-il accompli B la 
satisfaction du Curé de Sainte-Anne et des principaux paroissiens. 
Le rapport du Conseil Souverain dit: 

'. . . Veu le procds-verbal fait par led. Sr de la Cblomln'dre en 
la Seigneurie de Sainte-Anne 2e vingt six mars dernier, en prdsence 
du Sr de la P&&, assisté de sept des dits habitants, et du Sr Cho- 
r0l Dorvilliers as&& de trente-un dsd. habitans, par &quel il pa- 
ra?t que b Sr de  la Cotombidre a remarqud que i'anctenne église 
estait bas% sur un lku sujet aux inondutions et incommode pour 
b ddbarquernent des canots, et que led. Sr de lu Pérade ne uoulait 
donner qu'un demy arpens de front sur la profondeur des autres 
Wtat ions,  et que le lieu que donne led. Sr Chorel bOroilliers pour 
la bathse de lud. église où il y a un prsbytère basti de massonne 
paraît plus commode pour le public, estant enuiron au mflieu de 
Za pcrr&se, dont cependant le dit Sr & la Colombidre rentet d en 
faire son rapport en ce Conseil d son retour; et oui le Sr Joseph 

.(9)-Jug. et Délib., V, 980-981. 
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'. Sr Chm 
iort et & 
- . - - - - . - - 

rapport I 

ne église 

pw&se 
xès uerb 

marque 1 
paraissi: 

*dela& pour le Sr de la Pérode, et Mr 
Florerat de la Cectiere, fiotarre en la préubtk de cette oille, faismtt , 

pour kd .el Dorvd~iers, ensembb led Sr de la Colombière en 
son rWt 1 Procurëur ge?néral du Ray, & Consefb a mdmné 
et mdonne sans pdiwlice du droit des parties au principal, qw 
i'Eglise de ladite de Sainte-Anne sera bastie sur le terrain 
podd par lecl. ,al dudit Sr de la C o h b i é r e  du Me mars 
dernier. . ." (10). 

Ce l'arrêt de mort de la chapelle Saint-Nico- 
las comr rle. 

(10)-dug. & Délib,, W, WU. 



Liste chronologique des pionniers 

Lem brCves notice6 biographiques que nous donnons cl-après n'ont 
paa la prttention d'Mie dbtlnlt ivsa Tout au plus pourront-ellem rerv l r  
de polnt de d6part a une Ctude gCn6aloglque ou hlrtorlque de8 tamll ler 
rnentioi?nées. 

Notre but  eat plut& de dresser fa llsts la plu8 complbte pou ib l r  
de tous ceux qui  ont cidJourn6 dan8 la 8eignrurle r u  couro.de Ir p6- 
rlode que nou i  avons ttudlée dans 11% pages pibc6dente8, et d'btabllr 
l'année d'arrlvte de chaque colon. M&me une d c h e  nomenclature d w  
noms et des dates auralt eu i o n  Importante. N w r  avons c ru  bon d'y 
abutor  les quelquar dCtaII8 biographlqutl  que nous fournlssalant ru?  
les colons les documenta que noua avons conruit& et prtncipaiement 
ceux qul sont encore 8 I ' t tat manuacrlt. 

Jean Bonneau dit La Grave ( i l l e t t ré ) .  

En 1666 et 1667, il etait au Cap de la Madeleine, soldat dam 
la compagnie de Nauroy. (Prév. des T.-R., Arch. de QudbecJ. 
C'&tait un trafiquant de fourrure et  de boisson et un coureur des 
bois, plus qu'un colon. II obtint de Michel Gamelain une première 
concession le 11 mars (La Tousche, not.), puis deux autres le 21 
juin (Ibid). Mais nous doutons qu'il ait seulement abattu un ar- 
bre dans la seigneurie. Nous ne trouvons plus trace de lui après 
cette année 1667. 

Jean Boullord (signature). 

Au recensement de 1886, aux Trois-Rivibres, il se dit de , 
30 ans et mari6 en France (Sulte, Hist., IV, 63). 11 avait obtenu 
une concession de Pézard de la Touche B Champlafn, le 17 man 
1885 (Arneau, not.), en même temps que les premiers colons. 
3 janvier 1667, il est design6 dans un contràt "ci-devant habitant 
de la Pointe Champlain", et vend sa terre B Jean Lapointa au 
prix de 400 livres. Le 11 janvier, le seigneur approuve la transac- 
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tioa (Greffe de La Tousche; Hlst. de Champlain, 1, 94.95). Un 
mots plus tard, le 14 février, il accompagne Michel Gamelain 
Sainte-Anne, et obtient une concession. Le 20 juin 1667, Jean 
Crevier, seigneur d'une partie de l'Arbre B la Croix, lui accorde 
une terre dans son fief, et le ler aoat suivant, Boullard achéte la 
terre de son voisin, Adrien Nepveu, cet endroit (Ibid., 05). 

Jean Mouflet dit Champagne ( I I  signe.dans un acte de La 
Tousche ( 1 1 mars 1667). Mais dans tous les actes de Michel 
"Roy où il figure, il déclare ne savoir signer). 

Soldat du agirnent de Carignan, compagnie de La Varenne 
(Cf. Roy & Malchelosse, Le R6g. de Carignan, p.100), il demeurait 

. au  Cap de la Madeleine lorsqu'il suivit Michel Gamelain B Sainte- 
Anne. 

11 obtint sa concession le 11 mars 1667 (La Tousche, not.), 
l'échangeait le 25 mars avec Jean Bduilard (Ibid.), et le 17 avril 
suivant, il vendait la partie dbfrichée de son domaine h Henry 
Derby dit La Ronce (Ibid.). Le 8 décembre 1669, Michel Game- 

I 
lain lui accordait une nouvelle concession (Roy), et le 31 décem- 
bre il prenait B ferme pour trois ans la terre de Mathieu Rouillard 

1 
B Batiscan (La Tousche). Le 5 aoQt 1671, il obtient du Père Ri- 
chard dans la seigneurie de Batiscan une concession de trois ar- 
pents de largeur par quarante (Greffe Cusson). Jean Mouflet ex- 

i plora ii peu près toutes les seigneuries de la région des Trois- 
Riviéres. En 1680, le 17 janvier, nous le retraçons dans la sei- 
~gneurie de Villiers, sur le bord de la rivlèm Saint-Michel (Greffe 
.de La Tousche). 

Nb en 1648, Jean Mouflet était iils de Sébastien Mouflet et de 
'Sébastienne Girard, du bourg de Mortagne, bv@chb de Xaintes. 
Le 14 aoQt 1669, il passe B Québec (Greffe Becquet) avec Marie 
Gitton un contrat de mariage qui fut annul6 le 17 aoQt suivant. 
Le 17 août il passe B Québec (Greffe Becquet) un nouveau con- 
trat de mariage avec Anne Dodain, née en 1651, fille de Jacques 
et de Marie Gaucher, de l'ne de Ré, 6vêché de La Rochelle. Anne 
Dodain était une "fille du Roi". Ce couple eut huit enfants dont 
cinq naquirent dans la région, et trois probablement B Sainte- 
Anne. 

?an Mouflet alla s'établir B Lachine vers 1681. 11 figure au 
iement de cette année au flef Verdun (Sulte, Hl@., V, 70). 

,,,, .iu grand massacre dans la nuit du 4 au 5 aotît 1680, lui et  
,son bpouqe furent amnbs captifs par les Iroquois avec quarante 



autres habitants, et probablement massacrés dans leurs villages. 
(Le Vleux Lachine, Juge Désiré Girouard). Jean Mouflet est l'an- 
cêtre maternel de l'hon. Anatole Carignan, ancien ministre pro- 
vincial de la Voirie et maire de Lachine. 

Jeon Riquart, Ricard et Riehard ( i l lettré). 

L'absence de son contrat de mariage ne nous permet pas de 
retracer son origine. La premiére mention que nous trouvons de 
lui est dans un acte du notaire La Tousche, au Cap de la Made- 
leine, le 10 septembre 1664, qui le dit ''Serviteur de M. Gamelainw. 

Jean Riquart suivil son martre à Sainte-Anne, oh il fut le seul 
colon de la première heure qui pershéra. Il demeura sans inter- 
ruption dans la paroisse de 1667 & sa mort en 1726. Il épousa, 
probablement à l'automne de 1675, Marie-Magddeine Pinot, filie 
de Pierre Pinot dit La Perle. L'épouse avait B peine quinze ans. 

Ce couple eut dix enfants, quatre iils et six filles. Les quatre 
fils continuhnt comme leur père B cultiver la terre, et les six 
filles épousèrent d'actifs colons. 

La famille Ricard est la plus ancienne famille de la paroiese 
de Sainte-Anne de la Pérade. (Sur "Jean Riquart", voir Le pm- 
mler colon de 8te-Anne de la Pirade, brochure de 10 pp., Eùitiona 
du Bien Public, 1943). 

Henry 'Derby dit lao Rome (signe : henry Derby). 

C'&tait un coureur des bois notoire, qui ne fit que passer dans 
la seigneurie. Il acheta, le 17 avril 1668, l'habitation de Jean. . 

Moufiet dans l'île Saint-Ignace (Greffe La Tousche). Mais il 
semble que ce ne fut pour Henry Derby que l'occasion d'établir 
un nouveau poste de traite. 

Le recensement de 1666 le elassait comme domestique de 
Michel Peltier dit la Prade, au Cap de la Madeleine. 11 se disait 
Agé de 20 ans. En 1674, Perrot le denonçait pour contravention 
à la loi sur la traite avec les Sauvages (Conr. Souv. 1,801,802). 

cîhemt Mauser (signature) . 
Il signe en 1668 comme témoin au contrat de concession de 

Michel Roy (Greffe Roy). Il demeura peu de temps dans la co- 
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Ionie et on le retrace en 1672 dans la region de Quebec, sous le 
nom de Clément Mauger dit Saint-Jean (Greffe h q u e t ) .  Né en 
1644, sépulture le 13 mai 1694, par mort subite, Québec (Tan- 
guay, Dict.). 

Michel Roy dit Chotelkmult (Signature) . 
11 fut pendant quarante ans le notaire de la seigneurie. Ar- 

rive au pays comme soldat dans le Régiment de Carignan, (mm- 
pagnie de Nauroy), il était né en 1649, fils de Michel Roy et de 

. Louise Chevalier, de Senillé (Vienne), évêché de Poitiers. Le 8 
octobre 1668, il épousa B Quebec Françoise Hobbé, née en 1630, 
fille de Pierre Hobbé et de Françoise Piér6, de St-Sulpice de 
Paris. Ils eurent cinq enfants: Catherine, qui épousa Claude Ri- 
vard, Marguerite, mariée à Joseph Gouin, Edmond, mari4 à 
Marie-Anne Janvier, Michel, mari6 à Madeleine Quatresous, 
Pierre, marie à Marie-Anne Martin. 

Pendant quara~te ans, Michel Roy cumula les fonctions de 
notaire seigneurial, pionnier-défricheur, procureur royal, huissier. 
et commandant de la milice, dans la seigneurie de Sainte-Anne. 
Il s'occupa également de la traite des fourrures, comme en témoi- 
gne un bail à ferme par la Cie du Nord des lacs Abitibi et Témis- 
camingue & Robert Rivard dit Loranger et Michel Roy dit Cha- 
tellerault (Greffe Rageot, 22 janv. 1689). Son greffe renferme 
aussi de nombreux documents sur la seigneurie de Saint-Charles 
desRoches (Grondines) et Sainte-Marie. Il fut un notaire cons- 
ciencieux, et si son écriture est un peu difficile & déchiffrer au 
premier abord, elle révéle un homme instruit et son orthographe 
est remarquable. 

Michel Roy décéda B Sainte-Anne le 14 janvier 1709, B 19bge 
de 60 ans, deux jours aprh  son 6pouse qui etait de dix ans plus 
agk. 

Son greffe, qui demeura longtemps entre les mains de son fils 
Pierre, est conserve aux archives du Palais de Justice des Ttoia- 
Rivièrecr. 

Pierre antant et Comptont (illettré). 

On le rencontre dans B peu prés toutes les paroisses autour 
\ des Trois-Riviéres avant son établissement B Sainte-Anne le 1er 

décembre 1680 (Roy). En 1866, il est fermier de Michel Peltier 
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Sieur de la Rade, et le recensement de 1-687 le dit domatique & 
Jean Trottier et âgé de 27 ans. Cette année-18, il passe contrat de 
mariage (La Tousche, not.) le 17 juillet, avec Louise Landry, qu'Il 
&pouse à Québec le 26 septembre (Tanguay, Dict. GénCai., 1, 137) 

. Pierre Contant demeura peu longtemps A Sainte-Anne, et 
s'établit définitivement A Batiscan, oh il mourut en 1694. Son 6- 
pouse le suivit dans la tombe le 28 d h m b r e  1897. Ce couple 
s'éteignit sans enfants, et laissa quelques biens, dont une partie 
fut versée à l'église de Batiscan et la balance fut divisée entre 
Gabriel Courtois qui avait étb leur domestique, et Jacques Mu- 
sicot, leur neveu. Ce dernier h6rit.a de leur terre, située entre 
celles de Jean Grimard et de Mathieu Rouillard. à Batiscan (Tro- 
tain). 

Pierre Cantin et  Quentin (signe: Pierre Cantin) . 
Il ne fit que de brèves apparitions B Sainte-Anne, et demeura 

particulierement A Batiscan, oh le situe le recensement de 1681 
avec les remarques suivantes: 40 ans, un fusil et trois arpents en 
valeur. 11 etait arrivé au pays comme soldat dans le Régiment àe 
Carignan (compagnie de Froment). 11 exewa la fonction de huis- 
sier royal (Greffe Trottain, 2 sept. 1698). et celle de "forgeron 
royal" (Ibid., ler avril 1694). Il mourut 8 Batiscan le 2 avril 
1699. 

Jacques Drouet ( il lettré) 

Il apparalt aux Trois-Rivihres au recensement de 1886; ii a 
50 ans. 11 ne fit qu'une brève apparition B Sainte-Anne, lotsqu'il 
vendit le 15 novembre 1889 ses titres de concession dans 1% 
Saint-Ignace 8 Jean François pour la somme de 80 livres. 

- 
kanp is  Fafard (illettré). 

Cet important pionnier de Batiscan eut un moment l'intention 
de s'btablir à Sainte-Anne. Avant que Michel Gamelain eut ob- 
tenu ses titres 8 la seigneurie, il s'y btait réservé une concession, 
vraisemblablement comme poste de traite. Mais quand les colons 
commencèrent 8 arriver, il ddlaissa cette concession et s'btablit 
définitivement à Batiscan. On sait que la région des Trois- 
Rivières doit beaucoup aux deux freres Fafard, et François eut 
certainement fait pour la seigneurie de Sainte-Anne un colon mo- 
dhle. (Cf. Godbout, Le8 pionniers de la dglon trlftuutenne, l& 
série, p.26). François Mard mourut Batiscan le 26 décembre 
1711, laissant six enfants. s 
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Ren6 Faure, et I Forot dit le (illettré). 

n ne mit proDaDiement jamais les pieds B Sainte-Anne, mais 
son-nom y est un peu familier, car l'ouvrage Vleux Manolm 
Vlel lier M alronr (P. G. Roy) lui accorde le crédit d'avoir construit 
à Ste-Anne la maison connue sous le nom de maison du Trembhy. 

En réalité, Michel Gamelain accorda à René Faure dit La- 
I prairie une concession de trois arpents de largeur le 21 juillet 
, 1669, entre les concessions de Michel Roy et de Michel Feuiion 
l (Roy). Mais le 6 novembre, Faure l'avait déjA abandonnée (Greffe 

de La Rue). 

René Faure était un coureur des bois incorrigible, et eut soit- 
vent maille à partir avec les autorités du pays. (Voir: Charland, 
Hiet. de St-Frangoli d u  Lac. page 23; Gérard Malchelosse, 7e 
Cahler der Dix, page 135). 

Uithd Feirlion, Feuillant et Feuilbye (illettré). 

Il est au nombre des premiers colom auxquels Pezard de la 
Touche accorda des terres A Champlain en 1665 (HM. de Cham- 
plain, Vol. 1). Il se donne 34 ans en 1664 (La Tousche, 11 oct. 
1664). Le recensement de 1666 lui en donne 36, et celui de 1681 
le dit fige de 42 ans. Il passe contrat de mariage devant le notaire 
La Tousche, le 19 octobre 1668, avec Louise Bercier, originaire du 
Poitou. Il est lui-méme natif du Poitou, paroisse Saint-Pierre le 
Vieux, et fils de René Feulion et de Mathurine Micou. 

II apparaft pour la premiére fois B Ste-Anne le 29 juillet 
1669 (Roy) et sa femme y est signalée le ler décembre (Ibid.). 

. . Ce couple peut probablement revendiquer l'honneur d'avoir don- 
né naissance au premier enfant né dans la seigneurie de Sainte- 
Anne. En effet, leur fille Madeleine naquit cette année-là, comme 
en fait foi le recensement de 1681. Toutefois, Madeleine Feuiion 
doit partager cet honneur avec Marie Pinot, fille de Pierre Phot, 
née elle-même cette année-là et vers la même époque. L'absence 

- de registres paroissiaux nous empêche de Axer ce point d'histoire, 
qu'il aurait été si intéressant de préciser. 

Dans un contrat de vente de Pierre Trottier B Michel Roy le 
13 janvier 1673 (De la Rue, not.), il est appeié ''Michel F e u M  
dit Michaux". 

Six enfa& sont nés de ce mariage, dont deux garçons et 
quatre filles. 
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\ ~ e ' d é d s  de ce colon n'est pas signal6 aux registres parois- 
siaux, mais il mourut avant lPann6e 1692, comme en fait foi l'acte 
de mariage de sa fille Barbe, le 28 novembre (Greffe Roy). 

Jeon Fran~ois (i l lettré) . 
Il acheta le 15 novembre 1669 la terre de Jacques Drouet dans 

l'île Saint-Ignace. Domestique de Jeanne Enard au recensement 
de 1867, il se dit bt! de 22 ans. En quittant Sainte-Anne, il gagna 
Québec où il épousa le 14 novembre 1671 Elizabeth Provost, native 
de Rouen. Jean F'ran~ois décéda aux Trois-Füvières le 4 dhcembre 
1700 (Tanguay, Dlct.). 

Bastien Golan (i l lettré) . 

11 obtint une concession de Michel Gamelain le 15 novembre . 
1669, mais il ne l'exploita pas. En 1667, il etait aux Trois-Rivières, 
où il déclarait au recensement avoir 28 arpents en valeur. Le 3 
mars 1671, le Pére Richard lui accordait une concession k long du 
Saint-Maurice (Cusson, not.)., 

Jeon Ge4y di t  L a V d r r e  (illettré. Sa marque imitai t  la forme 
d'une paire de' ciseaux1 . 

Nt! en 1639, fils de Jean Gely et de Raymonde Robert, de 
N.-D. de Rabutin, Cvechd d'Albi. Il hpousa le 9 octobre 1667 B 
Quebec (contrat Becquet, 11 oct.), Ursule Turbar {signature), 
native de Chaumont, fille de%Jean e t  de Gabrielle Denis. Soldat 
du Sgiment de Carignan. il se qualifie dans son contrat de ma- 
riage de '<premier corporal de la Cie de Monsieur de Monteil, ca- 
pitaine au Rbgiment de Poitou". 11 vint coloniso A Sainte-Anne 
des 1669, o t ~  il obtint deux con&ssions, aprés avoir vendu 31 Juïien 
Coutancineau celle qu'il possédait A la riviére Saint-Charles B 
Quebec (Greffe Duquet, 18 aoQt 1669). En 1675, il est signale! 
comme habitant de Notre-Dame de Lorette (Greffe de La Rue). 
Ursule Turbar épousa en secondes noces en 1691 François Hubert 
('I'anjituay, Dl&). 

Jeon Grimort, et Grimard (i l lettré). 

Fils d'Elib Grimard et d'Anne Perrin. il naquit B La Rochelle, 
-3 

le 21 avril 1630 (Godbout, Plonniam). Alors que son père et son 
fdre, Elie dit La TaupiniBre, comptèrent panni les plus incorri- 
glbles voyageur8 de cette époque (ils furent tous deux cempagnons 
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fils se rei 
rneu), Jt 
oncession! 
. --.. >- 

de Radisson et le >dit avec lui à Londres, (cf. Nute. Cae- 
6am of the Wllde :an Grimard préfera la culture du sol. 
Il colonisa les ci s diverses accordées à son père aux 
Trois-Riviéres, au u p  ae la Madeleine et à Batiscan. I l  épousa 
en 1661, probablement au Cap de la Madeleine Christine Raynier, 
fille d'Henri et d'Anne Blauvin, de Compiégne (Oise), (contrat de 
mariage, Herlin not., 25 nov. 1661). Christine Raynier déclarait 

. avoir 16 ans à son mariage. Ils n'eurent qu'une fllle, Marie- 
Madeleine, qui épousa Pierre Morand, ancêtre des familles 
Morand-Douville et Grimard. En 1671, Jean Grimard quitta 
Sainte-Anne pour Batiscan, oh il s'établit et mourqt le 22 mars 
1700, de mort subite. Son épouse l'avait précéde dans la tombe le 
5 mars 1699. Ce couple put voir sa quatriéme gbnbration, lors de 
la naissance, le 5 mars 1698, de Jean Papleau, fils de Jean Papleau 
dit Phigny et de Marie Morand. 

Jean laquerre, et  de la Tière dit Reneontm (illettr6) . 
ïî apparaft dans les documents de 1'6poQue sous le nom de 

Jean de Latiére. Il était soldat dans la compagnie Nauroy du 
Régiment de Carignan, et mentionne sous le nom de "Jean La 
Querre dit Rencontre", Il passa contrat de mariage devant LaRue, 
not., le 29 août 1671. avec Marie Croizet, dans la maison du Sieur 
de St-Romain à Champlain, oh travaillait comme domestique 
la future epouse, Jean Laquerre était fils de Joseph et de 
Marguerite Dubois, de la paroisse de Louvadout, en Poitou. Maria 
Croizet avait pour parents Pierre Croizet et Marie Bronande, de 
la paroisse de Vienne (Vennes). 

L'absence des registres paroissiaux avant 1679 ne nous permet 
point de fixer la date de la mort prématurée de Jean Laquerre. 
Ce dut être en 1676 ou au debut de 1677, car Marie Croizet passe 
contrat de mariage le 17 aotît 1677 avec Pierre Lévesque. Deux 
fils Btaient n6s du mariage de Jean Laquerre et de Marie Cmizet: 
Jean et Pierre. 

Le premier mourut en bas âge et le second épousa Marie- 
Anne Picard. 

l 
1 Vincent de Longeai et longeae dit Lavigne (signature). 

n n 
sainte-1 
mourut 

. . 

lion que 1 
e de cettc 
r12 B Bat . -a- 

'obtint une con-  lus tard, mais il est signaié B 
knne le 8 décembr année (Roy). N6 en 1697, il 
le 18 novembre 17 iscan (Tanguay). Un acte du 

notaire Cusson du 10 décernnre If370 nous apprend qu'il était sol- 
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dat du Fi4giment de Carignan, "compagnie de M. de M a n e .  - 
Par ce rn&nu, document, Hem G U e t  dit Lajeunesse se désMs 
d'une accusation portée contre Vincent de Zongeat, "lequel Le- 
vigne a la mueste dudit Lajeunesse aurait été appréhendé et 
saisi par corps par les officiers de ce dit lieu (Cap de la Ma&- 
leine) et conduit dans les prisons de ce lieu oh il est maintenant. 
les fers aux pieds, pour avoir abusé et avoir en outre violé la 
fille dudit Lajeunesse. lequel a requis qu'un élargissement lui tut 
donné . . . moyennant que ledit prisonnier paye les irais qui ne - 
montent à, trente livres tournois. . ." 

Vincent de Longeat partagea son tempsentre le defrichement 
de diversea concessions B Sainte-Anne et B Batiscan et les m e s  
dans les régions de fourrures. - 

Chades de Montminier et  Monmdquier (signature). 

Au recensement de 1667. il est domestique de Jacques Brismt. 
au Cap de la Madeleine. Martre-armurier et sernuier, né en 1636, 
il épousa en premiéres noces en France Marguerite A n o u ,  et an 
secondes noces (contrat Aubert, 5 nov. 1682) Marie Poulain. Au 
recensement de 1681, il est logé au Séminaire de Québec en qua- 
lité de serrurier. Inhume à Sainte-Anne & Beaupré, le 4 juillet 
1716. 

Plerre Pinot dit La Perle ( il signe : P.P. . 
Natif de le paroisse de Saint-Ouen (Maine), il y fut ùapM 

le 20 nov. 1625. Il était fils de Paschal Pinot et de Jeanne Martslle 
(OU Marteau), (Cf. Godbout, Orle. des Familles C-F.). Fait pri- 
sonnier en 1654 par les Iroquois, ces derniers le ramenèrent à 
Trois-Riviéres dans le but de conclure une paix avec les colons 
trifluviens. Le 14 mai 1858, il épousa aux Trois-Rivibres Anne 
Bouyer (Greffe Ameau), native de Saint-Nicolas de la Rochelle, 
fille de Pierre Bouyer et de Catherine Vinet. A l'époque de son 
mariage, Anne Bouyer etait servante chez Pierre Boucher oh fut 
passé son contrat de mariage, évenement qui réunit plusieurs no- 
tables de la place: Pierre Boucher et son epouse, Christophe Cre- 
vier et Jeanne Enard son épouse, Gaspard Boucher, Jean Sau- 
vaget. Judith Rigaud, Antoine Desrosiers, Anne Perrin, Magde- 
leine Benassis, etc. Au recensement de 1666, Pierre Pinot est aux 
Trois-Rivieres et déclare avoir 35 ans. D'apr6s son acte de bap- 
tême, il aurait eu 41 ans. A partir de 1660, ce couple demeura 
continuellement B Sainte-Anne, oii furent 6levés leurs dix entanta. 
Pierre Pinot mourut le 27 aoat 1708 et fut inhumé le lendemain. 
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I acte de 
cédé 'dam 

Jean Plqwn, e !t Picard 

d o n  off . .  - 

! Camus, 
n Piquari 
rte-Anne. 

le dit 8 
e l e O d &  

(illettré). 

ana. Son épouse l'avait 
104. . 

Sa concc icielle ne lui fut accord&'qu'en 1689; mais 
11 était à Sainte-Anne dés 1668, comme le signale le contrat de 
concession de Michel Roy. Né en 1636, fils d'André Picard et de 
Catherine Picard, de Grenoble, il épousa à Québec le 12 oct: 1673 
(contrat Becquet, 10 od.), Anne Gauthier, fille de Charles et de 
Catherine LE couple qui est à Champlain au recensement 
de 1667. Jea ; doit être compté parmi les véritables pion- 
niers de Sair Il y passa sa vie. 

Il n'eut qu'une fiïie, Marie-Anne, née en 1678 et qui épousa 
b 5 octobre 1700 Pierre Laquerre. 

Jean Piquart décéda le 5 janvier 1727, "dans fa maison de . 
son gendre LaQuerre; âgé environ 100 ans", dit le registre d'btat 
civil. En réalité, il avait 91 ans. , 

. . . . 
Antoine Roy (illettré). 

II acheta le 22 décembre 16439 la concession de FrançoL Fa- 
fard, mais apparemment il n'y travailla pas. Il s'agit ici d'An- 
toine Roy dit Desjardins qui épousa B Québec le 11 septembre 
1668 Marie Major. En 1671, Antoine Roy était à Batiscan. 

En 1684, Antoine Roy fut tu6 B Montréai par Julien Talus dit 
. Vendamont, pour avoir été trouvé au U t  avec la femme de ce der- 

nier, Anne Godby (Cf. Jug. et Dlllb. du Conseil iouveraln, II. 
966-981), , 

LU- 

sui\ 
7 5 :  
Bat 

Souvagc 

11 est sig 
sement. dc 

C k d e  bot (illettré). 

malé comme domestique de François Fafard, au re- 
c m  s 1666. Le 11 avril 1667, il achète de Jean Lemoyne 
**-- habitation à Batiscan (La Tousche, not.), et le 20 novembre 

rant, il s'engage à Jean Hébert, au Cap, pour un an à raison de 
livres (Ibid.). Le 3 février 1668, il vend son habitation de 
iscan B Pierre Surard dit la hlsade. 

Claude L I &tait fils de Jean et de Marguerite Oum-6. 
Mancé, ét Tours. Il passe contrat de mariage, le 3 d é  
ibre 1668, devant le notaire Cusson, au Cap, avec Jeanne Ls 

Jendre (bu ïdkmdre), fille d3Hysot k Jendre et de Claude l'En- 

)auvageai 
iêché de ' 

. . 
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- -. hme,- dieh patoisse Saint-Denis, province de-la Bols. Il colonisa 
à Sainte-Anne, puis alla s16tablir aux Grondines, oh nous le trou- 
vons en 1681. II a 35 ans, sa femme 45, et deux enfants, Alexis, 
10 ans, et Marie, 8 ans. Cette dernière epousa Louis Méran. 

Jean hil (signature) . 
- On a vu précédemment quelle fut son activité B Sainte-Anne. 

Il est surtout considéré comme pionnier de Batiscan, où il mourut 
le 4 février 1724, laissant plusieurs enfants de ses trois mariages 
avec Marie Guillet, Elizabeth Gagnon et Catherine Dessureaux. - 

Sa concession lui fut accordée le 15 janvier de cette année, 
mais il avait cornmenci5 $ l'exploiter l'année précédente, étant 
mentionné dans le contrat de concession de Jean Piquart le 17 
novembre 1860. 

Il s'agit i d  de Jacques Briaset le père, qui coionisait dans 1. 
région triiluvienne depuis 1652 (HM. de Champlain, 1, 85). il fut 
un temps proprietaire de l'île Saint-Christophe, aux Trois- 
Rivières. Le recensement de 1866 le dit Bgé de 40 ans, de mbme 
que sa femme, Jeanne Fentine (ou Feteis). Jacques Brisset resta 
peu de temps B Sainte-Anne. 11 alla s'établir B Champlain, oa il 
mourut en 1701. Son fils, Jacques, se donna le titre de Sieur Cour- 
chesne et alla coloniser I'fle Dupas. 

Picne Cailbuneau (illettré) . 
Le recensement de 1666 le nomme Caillounet, le dit âgé de 

24 ans et serviteur des Jésuites. En 1670. il est domestique de 
Nicolas Gastineau (Greffe de La Rue). Il ne pershvéra pas B 
Sainte-Anne, préferant courir les bois et s'occuper de la traite. 
En 1681, il epousa $ Montreal Catherine Guertin (Tanguay, Dlct., 
1, 100). Il mourut avant 1680, car le 20 janvier de cette année, 
sa veuve epousa David Véronneau. 

k q o e s  Chetvalier, dit le Frisé (illettrb). 

Seul un acte du notaire de La Rue du 18 nov. 1671 nous ln-. 
dique qu'il aurait posséàe B Sainîe-Anne une habitation qu'il ven- 
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dit a Jean des Broieux. II appartient surtout A I ' h h b h  de Ba- 
tiscan, où il mourut le 17 septembre 1687. 11 ex-it le métier de 
charpentier. 

Jmques Damiens (illettré) . 
Autre colon de passage. Né en 1641, dans l'île de Ré, ii M t  

fils de Jean Damiens et de Jeanne LeBeau. Il épousa A Québec le 
21 oct. 1669 (contrat Duquet. 13 oct.), Anne d'Esquincourt, qui lui 
donna six enfants, dont l 'aide Catherine est probablement née h 
Sainte-Anne. Dans son contrat de mariage, Jacques Damiena est 
dit "habitant de la Riviére Batiscan". Mais nous croyons qu'ii y a 
erreur et que ce colon résidait à Sainte-Anne B cette époque. Soa 
nom d'ailleurs n'apparaît pas dans le procés-verbal d'arpentage 
des colons dressé cette année-là pour la seigneurie de Batiscan 
(Cusson, 16-17-18 juillet 1669). Le 11 mars 1676, Jacques Da- 
miens possédait encore une concession à Sainte-Anne, avec une 
grange de 20 pi. et une cabane (Greffe Duquet). Ce colon mourut 
accidentellement a la Pointe aux Trembles de Québec, en 1886, 
tué par la chiîte d'un arbre. Anne d'Esquincourt épousa en 
deuxième noces à la Pointe aux Trembles Maurice Oiivier ( G e  
Rageot, 20 mai 1687). Elle mourut noyée en l68û (Cf. Mlm. âe h 
Soc. GCnéalo~lque, 2e numero p.137). 

Mothurin Gouin (illettré. Sa marque était un Ml. 
La vie de ce grand pionnier, ancêtre d'un des premiers mi- 

nistres de la province de Québec. est passablement connue. Il & 
signalé pour la première fois B Sainte-Anne le 6 fbvrier 1670 
(Ray). Sans doute n'y possédait-il pas encore de concession en 
propre. L'année suivante, le 5 aotît, il est cité comme témoin au 
contrat de vente de Jacques Pouzet à Jacques Turcot. Il  semMe 
qu'il ait ét6 attiré A Sainte-Anne par M. de SuBve, car c'est a p r b  
l'arrivée de ce seigneur que Mathurin Gouin commença s'inté- 
resser sérieusement à la seigneurie. 

Mathurin Gouin naquit vers 1638 A Angliers (Vienne) m 
Poitou, du mariage de Vincent Gouin, laboureur, et de Charlotte 
Gaultier. Il passa en Nouvelle France avec son frère Laurent ver# 
1660 et épousa aux Trois-Riviéres le 20 novembre 1663 Marie- 
Madeleine Vien, fille d'Etienne Vien, pionnier trifluvien. Dans 
son contrat de mariage reçu par le notaire Ameau le 10 mai lm, 
Mathurin Gouin se qualifie de "tonnelier". Au recensement de 
1666 il a 28 ans. En 1667, le ménage Gouin est A Champlain. terre 
voisine de Laurent Gouin, qui avait 6pousé Marie Gallien en 166s. 



Mathurfn Gouin eut six enfants, dont deux,  osep ph et bu i s ,  
furent de célèbres voyageurs des pays d'en haut. Joseph est l'an- 
cêtre direct de Sir Lomer Gouin. Les autres enfants sont: Thomas, 
né en 1667, Catherine, Pierre et Marie-Anne. 

Vivien Roehe~au (illettré) . 
11 acheta, en 1670. l'habitation de Claude Sauvageau, dans 

l'ile Saint-Ignace. Mais il alla par la suite résider aux Grondins, 
où le situe le recensement de 1681. Il est dit avoir 40 ans, et son 
épouse Marie Langelier, 30 ans. 11 avait eu une premiBre &pouse, 
Angélique Jouanne, qui apparaît avec lui comme tkmoin au rna- 
riage de Jean Pouzet en 1671. Vivien Rochereau mourut à Ste- 
Anne et sa sépulture eut lieu le, 12 janvier 1716. 

Jeon Roulleau (illettré}. 

11 prit & ferme avec Michel Feulion l'habitation de Michel 
Camelain le 27 décembre 1670. C'est la seule mention faite de lui 
à Sainte-Anne. Le 9 aoOt 1671 (Greffe Cusson) il acheta de Mi- 
chel Rochereau une terre à L'Arbre à h Croix. 

Louis Tétreou (illettré). Dans certains contrats, il est appelé 
'"Di ttereau". 

Originaire du Poitou, ce colon était serviteur des Jésuites aux 
Trois-Rivières en 1662. Le 9 juin 1663, il 6pousa à cet endroit 
Moëlle Landreau. veuve de Jean Beaudoin. Concessionnaire de 
l'île aux Cochons aux Trois-RiviBres en 1668, il colonisa à Cham- 
plain, puis fut attiré & Sainte-Anne en 1670, oh il obtint en mn- 
cession la terre qui fut plus tard le domaine seigneurial ainsi que 
la moitié de I'ile du Large. Il resta moins qu'un an à Sainte-Anne 
et retourna ?i Champlain, où il mourut le 22 juin 1699. (cf. Hist. 
de Champlaln, Vols. 1 et II, Index). 

Jean des Broieux, Sr de Cougnac (signature) . 
Né vers 1649, !i Cognac en Saintonge, il fut un des plus fa- 

meux coureurs des bois de la région. En 1677 (contrat de mariage 
par Adhémar, le 4 fbvrier), il épousa Marguerite Disy, fille de 
Pierre Disy dit Montplaisir, qui, lit-on dans 1'Hlstolre de Cham- 
plaJn (1.87). "fut le bras droit du Sieur de la Touche dans la 
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fondation de Champlain 0, Jean des Broieux etait B Cham: 
plain, oh il se fait baUr iii par Jacques Chevalier (Adhé- 
mar, 20 fév.). Il acquit ensuite une concession & Batiscan. C'e8t 
pendant un de ses voyages de traite que son épouse eut sa fa- 
meuse aventure avec François de Jordy, aventure qui alla fusqur& 
l'excommunication (Cf. B.R.H., 1931, p. 487). Jean des Broieux 
décéda B Montréal le 27 août 1699 (Inventaire par Trottain, 7 oct. 
1701). Il  laissa un fils, François, né en 1679. 

- Antoine de Brouville, Bruwilk et Bouveble (illettré) . 
;es docun 
'. NOUS 1 

avait pri: 
- .  

lents le n 
ne coma 
s ce nom 

- - 

~omment 
issons pa 
de Brouv 

-. -. 

"Antoine 
s ses ori 
,ille ou B 

.- . .  

I de Brouville dit Lavio- 
lette' gines. Nous présumtma 
qu'il mnville parce que natif 
de cet endroit, en Normandie. II est d6cBd6 avant le 15 novembre 

i 1674, probablement au cours d'un voyage de traite. Il semble 
qu'il n'était pas marie. 

J m  Danias et Daniou (i l lettré). . 
Il apparaft B Champlain en 1667 (Hlrt. de ChamplaIn, 1,p.M). 

Un contrat de Cusson, le 8 mars 1671, le signale B Batiscan. ï l  
posséda peu de temps une habitation dans la seigneurie Sainte- 
Marie. Le recensement de 1681 le retrace & Lotbiniére avec son 
épouse Marguerite Vaillant et cinq enfants. Comme sa fille Mar- 
guerite est dite Ag6e de 12 ans, il était marié quand il habita 
Sainte-Anne. 11 mourut B Repentigny, le 12 nov. 1687 (Tanguay, 
Dlct. 1,356). 

! (illettrc 

beau-fré 
teau, ayar 

I. de Su& 
loseph Gc 
payer au: 

te habitai 
lieu. de ! 

~ n n &  dey 

Philippe Ellienne é ) .  
11 était le re de Mathurin Gouin et  le beau-père de 

François Lana it époust! Marie Vien, veuve de Jeaq Lanc- 
teau. C'est sans doute la présence de ces deux colons qui l'attira 
à Sainte-Anne. Mais il n'y colonisa point. Il avait acheté son 
terrain de Michel Roy le 5 juillet 1671 (3 arp. par 40), et le 29 
sept. 1685, il donnait un arpent de ce terrain & la fabrique. Le 30 
juillet 1703, N ve vend les deux autres arpents de cetta 
concession à J luin, ". . . vu que le dit Estienne ne fait 
aucun cas de K seigneurs quatorze ou quinze années de 
rente.dont la dite habitation est chargée; et que meme il a dé- 
membré la di1 ;ion d'un arpent de front qu'il a donné A 
l'église du dit Sainte-Anne, les deux arpents qui restent 
il les a abandc ,uis plus de vingt et quelques année3 sans 
y faire aucuns travaux . . ." (Roy). Phiiippe Estienne n'appartient 
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donc à l'histoire de Sainte-Anne que par cet arpent de terda 
donné à l'église, et pour lequel une messe est dite chaque année 
dans l'église paroissiale, pour lui et son bpouse. 

Nicolas Gastinwu Sr du Plessis (signature). 
Beau-frére de Michel Gamelain, dont il surveillait les intC- 

réts à Sainte-Anne, quand le seigneur Btait en voyage. On con- 
naît ses démêlés avec Jean Baril et les seigneurs de Lanouguére 

' et  de Su&ve au sujet de la terre de Louis TBtreau. Nicolas Gas- 
tineau appartient surtout à l'histoire de Batiscan. Signalons que 
son contrat de mariage, avec Marie Ctevier, qui n'a pas &té con- 
servé, avait et6 passe au Cap de la Madeleine par Laurent du 
Portail, le ler avril 1663. 

kcques Moron et Mouron dit Sansouey (illettré). 
Il est signal4 au recensement de 1666 comme domestique de I 

Jean LeMoyne au Cap, avec François Fortage. Le 18 juin de cette 
année, ils font ensemble un marche (greffe La Tousche), par le-- 
quel Fortage "ci-devant engagé chez le Sr Jean LeMoyne, pour 
acquérir sa liberté, ayant encore deux ans pour servitude, a mir 
et constitué à sa place pour servir aux travaux ordinaires la 
nommé Jacques Moron dit Sansoucy, aussi engage pour quelques 
mois au Sr LeMoyne, à commencer le 18 aoQt prochain, et con- 
tinuer pendant deux ans". 11 avait obtenu une concession de 
Michel Gamelain à Sainte-Anne, probablement en 1870 ou 1671 
(le contrat de concession n'a pas été retrouv4). Un contrat du 22 , 

mars 1671 mentionne que la concession de Pierre Caillouneau mt . .. 
voisine de celle de Jacques Moron. Il est décédé, probablement 
à Sainte-Anne, avant le 17 juin 1673 (Greffe Roy). 

Chrirlophe Parusy et Barnabé Goureah (signatures). 
Nous ignorons tout de cea deux personnages, qui apparaissent 

tous deux au contrat passC le 5 fbvrier 1671 (Roy) entre Pierre 
Cantin et Mathurin Pasquier. Now pouvons croire que c'&aient 
des coureurs de bois, de passage dans la seigneurie, et qu'ils re- 
prirent leur metier. Barnabé Gourcelle signe encore comme tC- 
moin à des contrats le 6 mars et le 9 mai 1671 (Greffe Roy). 

Mathurin Paquier (illettré). 
h o c i 4  de Pierre Cantin A Sainte-Anne en 1671, pour I'ex- 

ploitation d'une conceseion, il lui céde sa part le 5 fevrier (Roy) 
pour retourner en France. C'est la seule mention qui est faite 
de lui. .. 
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oupart c 
C'est sen 
- - ~ -  3 -  - 

lit Laflei 
is doute 1 
--.- .--~ 

rr e t  dit 
e personr 

.L . 

le GuiHc 
iage men 
.. - 9 -  - .  

pn ( s ign~  
tionné pa .- -,-~.- . 

oturel . 
.r Tanguay sous 

R nom ae Lucas roupan, et que slgnaie, aans ia seigneurie da 
Saint-Ours, le recensement de 1681. Etait-il frére de RenB Pou- 
part dit Lafleur? C'est peu probable, car le Pére Archange God- 

Ren 
vent 
me1 
Frai 

d une con 
urie d'Yai . ,m. 

ait pas rr 
icession à 
naska (G 

A. . 
iention dc 
Julien B 

reKe Cus . ... . . 

Louis. 
rosseau d 
son). En - . . -  

bout. dans Origine8 de8 Famlllat canadiennes-trançaI8ea mentionne 
Le 25 septembre 1683, il 
i t  Laverdure dans la sel- 
1684, il est colon ;1 Saint- 

npis  (LI. Lnariana, nist. ae eaint-rrançois, p. 22). 
I 

kther Guj 
Louise J 

~aroisse S 

Natif de yuiuiaac uuuil-Mi~hel, Bvéché de Luçon, fils de 
Nicholas Pouzet et dPE [baud. Nous avons vu qu'il Bpousa 
à Sainte-Anne en 1671 acquer, fille de Simon et de Judith 
Houermonde, de la p laint-Martin, évêch6 de Chartres. 
Jean Pouzet gagna la seigneurie de Saint-Charles des Roches, oh 
le situe le recensement de 1681. Il n'y est pas question de son 
épouse, et sa fille nommée Louise est dite &gC de 14 ans. Serait-ce 
une fille adoptive ou issue d'un premier mariage? Nous croyons 
plutôt que le copiste a fait erreur et qu'il s'agit là de son Bpouse. 

' Jean Pouzet déceda avant 1683, probablement à Saint-Charles des 
Roches, et sa veuve épousa B Batiscan, le 3 août 1683, Michel 
Dallaux. Elle fut inhumée A Batiscan le 17 juillet 1711, Agée de 
60 ans. 

1 Jean Sieur, Sue c dit Colot ( i l le t t ré)  

Mai 
et a 
Jeai --- 

Il s'btablit A Sainte-Anne en 1671, oh il apparaft pour la pre- 
mière fois le 6 mars (Roy). Il semble avoir été un colon coura- 
geux, travailleur, mais peu doué du sens des affaires. Il acheta, 
loua, exploita plusieurs concessions, sans grand succès. Il épousa 

ie-Charlotte Hébert (nous ignorons la date de son mariage). 
m recensement de 1681, il est A Champlain et a deux enfants: 
n, 8 ans, et Marie, 4 ans, ce qui laisse entendre qu'il db i t  

iirati& lorsqu'il habitait Sainte-Anne. Ne pas confondre avec Jean 
Les Iscan. ;ieur dit C 

dre Te# -- --.-- 
bli à Bati 

lsignatui 
~ ..-. ~ -.. 

Uexan re) ; 
Le coion ae Lnampiain apparalt quelques fois dans les con- 

trats concernant Sainte-Anne. Il semble y avoir fait de fréquents 
Sbjours, mais n'y avait pas résidé en permanence. Peut-etre e u t 4  
un moment l'intention de s'y établir, A l'instar d'autres colons 
venus de Champlain. 
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Jocqutr Turirat (signature). 
NIS de Jean ~ u r c o t  et de ~ranwise C A P ~ ~ I ~ .  Baptisé le 4 sept. 

1652 aux Truis-Rivi&res, il naquit trois semaines après la mort 
de san gère, dans la malheureuse affaire de la banlieue des Trois- 
Rivières le 19 août de cette année. Il n'avait pas encore vingt ans 
lorsqu'il acheta, le 5 aoGt 1671, dans la seigneurie de Sainte-Anne 
l'habitation de Jean Pouzet, qu'il ne garda qu'un été et qui re- 
tourna A Pouzet. Jacques Turcot alla ensuite s'établir A Cham- 
plain. Il épousa en 1677 Anne Desrosiers, fille d'Antoine, et devint 
juge de la seigneurie de Champlain en 1694. Il mourut en 1690. 

Abrohom (illout et Thàmd dit Jolicoeur (illettré) . 
Il était au Cap de la Madeleine dès 1663, alors' qu'il obtint 

une concession du Père Allouez (Greffe Laurent, 15 juillet). Il y 
êtait encore en 1666, lorsqu'il dépose contre Michel Gamelain 
dans une cause de fabrication d'eau de vie (Greffe La Tousche). 
C'était un coureur des bois, et il disparart de la seigneurie vers 
1673. 

Choppuy - Le Bourguignon (illettré) . 
-R 15 juin 1672, Jean des Broieux obtient une concession voi- 

sine des "nommez Bourguignon et Desroches" (Roy). Il s'agit 
probablement d'Antoine Chappuy, qui possédait une terre con- 
jointement avec Olivier de la Roux dit Desroches (Roy, 14 juin 
1672). Dans un état des comptes dus A Jean Gendron dit Parisien 
(Greffe Roy), il est dit: "Le grand Bourguignon: 6 livres". Antoine 
Chappuy est domestique de Michel Roy au recensement de 1681. 
Sa mort n'apparaft pas aux registres de la paroisse. 

Qlivier de la Roue dit Desrosiers et DesRaches (illettré). 
Il habitait la seigneurie depuis quelque temps, puisque le jour 

de son contrat de mariage (Roy), le 14 juin 1672, il échangeait sa 
concession avec Jean Laquerre. Il était fils de Jean de la Roue e t  
de Charlotte Lesne, de la paroisse Saint-Martin, ville de Lam- 
balle, en Bretagne., Son épouse, Jeanne Leconte, se dit dans son 
contrat de mariage fille de Nicolas et de Nicolle Lesne, de Saint- 
Etienne en Brie. Olivier de la Roue mourut en 1675 et son épouse 
oonvola l'annee suivante avec Julien Averty, colon de Laprairie. 
Sans enfants. 
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Bourboi 

i pas de r - 

nnais ( i l  

enseignen 
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~ i a n ~ o i s  Dubois dit lettré).. 
Nous n'avons nents sur ses origines. 11 s'agit 

probablement de ce Francois Dubois dit le Bourbonnais men- 
. tionné par l'abbé Couillard-Després dans son Hirtolre de I r  Sel- 

gneurie de Saint-Ours (p. 81) et qui résidait à Saint-Ours en 1681. 
Il est célibataire et dit Bgé de 35 ans. 

Dan .arlage, ii est appelé "Moïse Faure Sr de 
'St-Vivier, . LW c r i  NAV,  a Saint-Vivien, en Périgueux, fils de Jean 
Faure et de Jeanne de la est à Sainte-Anne dés le ler  
mars 1672, date où il écha Pierre Renault son habitation 
sur laquelle est bâtie une (Roy). Le 12 juin de l'année 

IS, son con 
.-IV =TL -. 

trat de m - qdnn x 

Porte. Il 
nge avec 
maison 

suivante, Faure se donne à vie à M. de Lanouguére, mais il re- 
, prend sa liberté en 1677 pour épouser Marie Lépine, fille de Pierre 

Lépine et d'Andrée Griffon, de Périgny, évêché de La Rochelle. 
La soeur de Marie Lépine. Andrée, avait épousé Claude Challes, 
tonnelier. Le 19 octobre 1681, Moïse Faure achéte de Louis Sou- 
visseau une terre à Lotbiniére, oh il alla s'établir. Un de ses fils, 
Ignace-Michel, est baptisé par le missionnaire à Batiscan, le 5 mai 
1684, mais Faure résidait certainement alors B Lotbiniére, car cet 
enfant était né le 4 mars précédent, et les parrain et marraine, 
Ignace LeMay et Christine-Charlotte Gaudry résident tous deux 
à cet endroit. 

Pie jron (il11 
st appelé 
l.......s..+:s 

parfois Pierre-Jean Gendron, Il avait époust5 
Marie Csl.-,.pc,,u~r au Cap de la Madeleine en 1671 (contrat Cus- 

. son), et s'en vint dés l'année suivante résider à Sainte-Anne, dont 
il fut un des colons les plus fidèles. Il colonisa tantôt dans la sei- 
gneurie de Sainte-Anne, tantbt dans celle de Sainte-Marie. Le 23 
novembre 1672, un contrat de vente d'Abraham Callaut B Jean 

Sainte-A de Pierre Gendron". Sieur es 

Son 

t passé à 

contrat I 

nne "en 1 

:e le non 

a maison 

ime "Piei 
a Qlain I 

de maria! rre Jendereaux", fils 
de René Jendereaux et de Catherin, de la paroisse de St- 
Gérard, en Poito~ er était fi ançois et de 
Marie Gatau, de ris. Au c sistaient de 

1. Marie ( 
St-Etieni 

:olons: Mi 
- .  

2harpentit 
ne de Pa 
chel Fisei . . . - 

.lle de Fr; 
ontrat as 
s Fafart é 

.- . 
belles figures de ( t, Françoi ?t son épou- 
se, Antoine et Pierre Trottler et leurs épouses (Contrat Cusson, 

1671). 11 nov. 

Mar 'ie Charpl 713, Bg6e de 60 ans, 
' 

''a-ne -70fr pu recevoir aucun sacrement, etant morte subitementu . 
entier . mc 28 mai 1' 

. . 
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(Registre d'état civil). Elle fut inhumée le lendemain, Pierre 
Gendron 6pousa en secondes noces, le 17 juillet 1715, Marie Le- 

, febvre, veuve de Louis Guibaud. Il ne laissa d'enfants que de son 
premier mariage. Il mourut le 7 novembre 1724, B 75 ans, dit le 
registre paroissial. D'aprés le recensement de 1681, il aurait eu 
81 ans à sa mort. 

Jean Gendron dit Le Parisien ( i l lettré) . 
Ce coureur des bois ne séjourna dans la seigneurie de Sainte- 

Anne que comme agent de traite pour M. de Lanouguére et pour 
Michel Gamelain. 

Jean Lcibbé (signature) , 

Il signe comme témoin au contrat de mariage d'olivier de la 
Roue, ,le 14 juin. 11 apparaCt aussi comme d6biteur de Jean Gen- 
dron dit Parisien, en 1673, pour cinq livres. Ce sont les seules 
mentions de ce colon qui n'habita pas la seigneurie. Il s'agit sans 
doute de l'individu de ce nom mentionné par Tanguay (Dict., 
1,331). 

Pierre Lévesque ( i l lettré) . 
Né en 1641 (Rec.), fils de Gilles Lévesque et de Mathurine* 

Thibault, de la paroisse Saint-Pierre, 6v&ché d'Angers. Il épousa 
Marie Croizet, veuve de Jean Laquerre, le. 10 aoat 1677 (Roy). 
Les registres n'indiquent pas la date de sa mort, mais ce fut cer- 
tainement avant 1703, car cette année-18, Madame de Lanouguére 
donne ses terres à ferme 8 "Marie Croizet Veuve Uvesque" et A 
ses trois fils: Pierre, Edmond et Mathurin. Ces deux derniers 
bpousérent le même jour, le 14 nov. 1712, les deux soeurs, Made- 
leine et Marie-Anne Morand. Mathurin prit le nom de Romprt5 
et Edmond celui de Dusablon. Marie Croizet mourut le 30 juin 
1716, à Sainte-Anne. 

Jacques Lemere (signature). . 

Il obtint une concession dans le rat% du bas de Sainte-Anne, 
en 1672, le 20 ao0t. Il s'occupa à la fois de colonisation et de 
traite, pendant quelques années. Il nous est impossible d'identifier 
ce colon, mais il ne saurait s'agir ici de Jacques Lemarié, colon de 
Beauport. Jacques Lemere disparait de la seigneurie vers 1681, 
sans laisser de traces. Peut-être est-il mort en voyage de traite. 



148 LES PREMIERS SEIGNEURS ET COLONS 

MaChi 1 .  urin Moi ignature 

Charpentier et constructeur de moulins, il ne résida pas dans 
la seigneurie, mais il passa un contrat avec les seigneurs de Suhve 
et Lanouguère. le 7 mars 1672 ( R o ~ ) ,  pour la construction d'un 
moulin qui ne fut pas bati. 

Adrien Nepveu dit Bacqueville (signature 1 . 
Ce colon avait une concession dans le bas de Sainte-Anne, en 

, 1672, car il est signalé comme voisin de François Lancteau. NOUE 
n'avons pu toutefois relever le contrat de sa concession, que d'ail- 
leurs il n'exploita pas, pas plus que celle qu'il obtint dans la sei- 
gneurie de Sainte-Marie. Il semble qu'il séjournait surtout à 
Sainte-Anne B l'approche des voyages de traite, dont il était un 
des organisateurs pour la région trifluvienne. Comme colon, il 
appartient surtout B l'histoire de Champlain (Cf. Hlatolre de Ir 
paro iue  de Champlain, vols 1 et II). 

Jean Petit dit Picart (signature) . 

Ce colon, gui exploita une concession dans la seigneurie, ap- 
paraît souvent comme témoin, B partir du 6 octobre 1671, dans les 
contrats de la seigneurie de Sainte-Anne. 11 s'agit sans doute de 
Jean Petit, père de Rose Petit, qui t5pousa Hilaire Frapier, un 
pionnier de Saint-Charles des Roches, oh Jean Petit obtint une 
concession le 18 janvier 1678 (greffe Becquet). Dans le contrat de 
mariage de Rose Petit avec Hilaire Frapier (Leconte, 14 oct. 1668), 
il est dit que Jean Petit est "cocher dans la ville de Paris" et veuf 
de Jeanne Guéribour. S'il est bien le père de Rose Petit, - ce que 
nous ne pouvons affirmer de façon sfire - Jean Petit n'était pas 
encore au pays en 1668; du moins il n'était pas présent au mariage 
de sa fille. Il semble être décédé avant 1681, car son nom n'appa- 
raft pas au recensement de cette année. 

Pierre Renault et Regna& (illettré). 
\ 

Il épousa en 1669 (contrat de mariage, Becquet, 5 nov. 1669) 
Françoise Desportes, qui le suivit à Sainte-Anne. Ayant vendu sa 
concession B François Dubois. ce couple alla s'btablir B Saint- 
Charles des Roches, oh nous le trouvons au recensement de 1681, 
avec quatre enfants. Ne pas confondre avec Pierre Renault, époux 
de Françoise Isabelle, qui habitait Grondines vers 1690. 



Pierre Carîier et Quartier (illettré) . 
Nb en 1649 (Rec.), il avait bpoud (contrat Becquet, 25 oct. 

1675) Catherine Gauthier, soeur d'Anne, dpouse de Jean Piquart. 
Cartier colonisa d'abord dans la seigneurie LeMoyne, puis dan8 
celle de Sainte-Anne. En 1687, lorsqu'il vendit sa terre du bas de 
Sainte-Anne A Rend Daudelin (Roy), il est dit habitant de BOU- 
cherviIIe. Son fils Pierre naquit B Sainte-Anne veni 1680. 

Miohel et Jean berrosiers (signatures). 

Michel a. possédé une concession dans Ie bas de &inte-Anne, 
voisine de celle de Claude LeRoy. n posséda &galement une con- 
cession B Saint-Charles des Roches, qu'il vendit le 4 novembre 
1877 (greffe Becquet) H Michel DuVault Descormiers. 11 avait ob- 
tenu sa concession de Ste-Anne le 29 octobre 1672, (Roy) et y 
avaft fait quelque défrichement. Jean Desrosiers résida aussi à 
Sainte-Anne, car son nom apparalt au bas de quelques contrats 
passés dans la seigneurie. Tous deux fils d'Antoine Desrosien, et 
d'Anne du HBrhon, ils auraient certainement fait pour Sainte- 
Anne des sujets de choix. Mais il retournérent coloniser B Cham- 
plain, où Michel &pousa Marie-Jeanne Artaut, et Jean s'allia & k 
famille Dandonneau en dpousant Française. Michel est l'andtra 
des familles Dbilets et Jean, l'ancêtre des familles du Tremble. 
(c.f. Hirt. d e  Champlain, Vols 1 et II, Index). 

Pierre Dubois dit Picart (signature) . 
Il figure aux procès-verbaux d'arpentage de 1673, et est en- 

core B Sainte-Anne en 1676. Au recensement de 1866, il a p w -  
sait comme domestique d'Etienne Pézard de la Touche, B Chan?- 
plain. Nous perdons sa trace A Sainte-Anne après 1676. 

Louis Foucher dit Laforest (signature) . 
Originaire du Poitou, ce colon épousa B Québec en 1668 Hé- 

Iéne d'Amours, de Paris (Tanguay, Dict.). Aprés un court 
A Champlain, Louis Foucher vint s'dtablir B Sainte-Anne. et il , 
fut inhumé B Batiscan le 11 mai 1685. Sa veuve convola en secon- 
des naces le 5 juin 1886 avec Isaac Lemire. Dans son acte de ma- 
.riage, Louis Foucher dit être natif de Sainte-Radegonde, &v?chC 
de Poitiers. Dans un acte de La Tousche (7 sept. 1664), on lit: 
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uis Fouch 
issart, aag 
- 2 .  

.er dit La. 
;B de tren? 
. - l - - - ,L  - 

forest, de 
te ans ou 
1 - -  ----- 

" h l  B ce présent chez le sieun 
Hou natif de Niorg en Poitou". 
A S& IIIU~L. II 1aIssaiG cinq ansari 

Henry I Haines e 
---. --A*. 

écembre 
de 1681. 

meurant I 
environ, I 

,ts. 

(illettré). 

uomestique ae wathurin Gouin, B qui il fdt acte de dona- 
tion, le 20 di 1673 et dont il était encore domestique au 
recensement Sa mort n'apparalt pas aux registres de la 
paroisse. 

hou et Lanquetteau (illettré). 

Il était f in Lanqueteau, tué par les Iroquois en 1654 
aux Trois-Rivieres, et de Marie Vien. Il quitta Sainte-Anne pour 
Bpouser à Boucherville, le 14 octobre 1681, Marguerite MBnard, 
fille de Jacques MBnard dit Lafontaine. Il mourut à Boucherville 
le 4 decembre 1694. 11 est l'ancêtre de M. Gustave LanctBt, archi- 
vist t fBdéral. vernemen 

l i t  Joli« mur (signature). 

Il figure dBjà comme colon B Saint-Charies des Roches en 
1671. Puis il vint rksider à Sainte-Anne jusqu'en 1678, s'occupant 
B la fois de défrichement et de traite. Cette ann6e-là, il va s'éta- 
blir de nouveau à Saint-Charles des Roches, oh il achéte une ter- 
re de Jacques Boisseau (Roy). Nous ignorons ses origines. 

Louis Marin Boucher du Buisson (signature), arpenteur. 

11 n'appartient pas à l'histoire de Sainte-Anne, mais il y r6- 
sida en 1673 pour tirer les bornes des concessions. 

Jacques de la Maituirie (signature). 

Jaequa !s des M 
Cette in 

npagnait 
'3. Tout c .-..--- m. 

Il accon l'arpenteur Boucher du Buisson B Sainte- 
Anne en 167 l'abord domestique de 1'HBtel-Dieu de Qu& 
bec, il accoiïipasiia bavelier de la Salle dans ses explorations. (ci. 
Le Jeune, Dict. GCn. 90). Le grand découvreur le nom- 
ma notaire au Fort F le 27 mai 1679. Il apparaît au fort' 
Saint-Louis des Illin< )4. (c.f. R.A.Q., 1921-22, p. 27). 

II, p. 85- 
rontenac, 
>is en 16s 

r dit Lav 
voyageur 

Isi'gnature) . 
pour la premiére fois hu 

pays dans le rBIe de la recrue de 1653 pour Montreal: "Jacque 

riolette 
apparalt - a--. 
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Mouceaux, dbfricheur, 75 livres tournois". (E.-Z. Massicotte, Leu 
Colons de Montreal ,  B.R.H., 1927). Nb en 1631 (Rec.), il était fils 
de Nicolas et de Jacqueline Jannot, d'Axé-le-Rideau, évêché de 

:' ' Tours (Tanguay). Il épousa Marguerite Sauviot à Montréal en 
1658 (contrat Basset, Not., le 35 sept.). Il semble avoir été attiré h 
Sainte-Anne par Michel Gamelain qui voulait l'utiiiser B la traite. 
11 quitta Sainte-Anne, après y avoir résidé avec sa famille quatre 
ou cinq ans, et gagna Repentigny oa le situe le recensement de 
1681. En 1688, il signait encore un engagement à Nicolas Perrot 
pour "faire le voyage des Maskoutins Nadouassious" (Greffe Ad- 
hémar) . 

Pierre Trottier (illettré). 

Ce colon, un des plus en vue de Batiscan, résida à Sainte-An- 
ne et y biltit une maison, ainsi que nous l'avons vu. 11 avait épousé 
'Suzanne Migaud, en 1663, au Cap de la Madeleine (contrat de 
mariage, greffe Laurent, 18 janvier). Le contrat de mariage ne fi- 
gure pas dans le greffe de Laurent, conservé au greffe du Palais 
de Justice des Trois-Riviéres. L'indication nous est fournie paf 
l'inventaire des biens de Pierre Trottier .(greffe D. Normandin, 
26 oct. 1699). Le 13 janvier 1673, Pierre Trottier vendit son ha- 
bitation de Sainte-Anne à Michel Roy, pour s'occuper uniquement 
de sa concession de Batiscan, oh il résida jusqu'B sa mort, le 8 
janvier 1693. 

Jean Blet (signature) *x 

Né en 1649, fils de Pierre Blot et de Marguerite Tellier, de 
Neuville (Arr. de Dieppe). Dans un contrat avec Léonard de Mon- . 
treau, le 15 avril 1674, (Roy) il est avec ce dernier mentionné 
comme fermier de M. de Suéve. Jean Blot épousa le 28 sept. 1676 . 
Marie Mousseaux, fiile de Jacques. Il mourut peu de temps aprés 
son mariage, car le 21 mars 1678, Marie Mousseaux est mentionn6e 
comme veuve. Sans descendance. Marie Mousseaux retourna de- 
meurer avec sa famille qu'elle suivit à Repentigny, où elle épou- 
sa en 1680 Jacques Rideres, de qui elle eut neuf enfants. 

Nicolas bupuy dit LaVdMée et La Poquette (signature); 

II signe comme temoin, au Cap, ati contrat de concession de 
'Jean Boullard le 14 fév. 1667. En 1.666, il s'&tait fait accorder une 
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n 3 Ba* 
? qu'il re 

.. - 
m. Le 1 
rendit le 

74, fl a& 
suivant 4 

. . .- 

et2 de M. de Sué- 
une terrc i Pierre Lamarrrwr 
(greffe Hageot). Dans ce dernier contrat, il est dit habitant du 
Cap. Sans doute s'agit-il de Nicolas Dupuy dit Montarvan, qttf 
colonisa par la suite à Nicolet. Il est signai6 en 1671 dans l'eatpé- 
dition de Daumont de Saint-Lusmn au Sault Sainte-Marie (Ca- 
hlem des Dlx, Vol. 6, 125). I 

:hei Duv 
.*L - 

au dit D 
rue on 1644, à-apres Aanguay. rY18 de Jean Berthelot DUMU 

et de Ren6e Crkpin, de St-Pierre de Saumur, &!ch6 d'-. 
Sépulture le 31 mai 1704, il Montréal. il avait 4pousé B Quebec le 
29 janvier 1674 Renée de la Porte, veuve de Jacques Arrivé. Mi- 
chel Duvau ne semble pas avoir réside longtemps B Sainte-Anne, 
oil il n'avait pas de concession. Mais il &da B Saint-Char@ d a  
Roches, oil il s'occupait à la fois de pêche B l'anguille et de d o -  
nfsation. 

Hikire Fropier (sigr ire frapier) . 
Habitant de Saint-Charles des Roches, dont il est un cie8 fisa- 

dateurs, son nom apparalt souvent dans les contrats ayant trait i 
Sainte-Anne, oh fl faisait de îréquents skjours. XI avait 6 p o d  ea 
1668 (contrat de mariage, Leconte, 14 oct.) Rose Petit, fi.& de 
Jean Petit et de feue Jeanne Gubribour, de Paris. Le lieu d'ori- 
gine d'Hilaire Frapier n'est pas indiqué dans son contrat de ma- 
riage. 

1 Pierre Lamoureux dit St-Germain (signe: p. lamoureu) . 
N6 en 1649 (Reo.), fila de Jean Lamoureux et de Marie-MW- 

deleine de Vienne (Tanguay, Dict, 1.) Il épousa, vers 1670, une 
indienne, Marie F'igarouiche, dont il eut deux enfants: Marie-Re- 
nk, n6e en 1672, et Jacquc 1673, probablement à Sainte- 
Anne. Il 6pousa en second4 h Montreal Barbe Celles-Du- 
clos, veuve de Louis Charb oureur des bois notoire, Fier- 
re Lamoureux fit partie d'a IJCU vtès bus  les voyages de W t e  
qui part voir 6té un homme 

i 

d'une gr ce des seigneurs de 
Sainte-A 

aient de 
,ande acti 
.nne. 

s, n6 en 
es noces i 

onnier. C 
lx --m. -- 

e (illettré). 

s croyons que le colon que le notaire Roy appelle conti- 
nuellement de ce nom n'est autre qu'Isaac Lemire qui, le 5 juin 
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1686, Bpousa H&l&ne d'Amours. N6 en 16411 B Geint-Maclau & 
Rouen, il était fils de Nicolas Lemire et de Jeanne Leconte. il 
mourut à Batiscan, où 11 fut inhum6 L 17 novembre 1691. 

Leonorci de Montreeu, Montdl  et Montreuil dit Fmweur  
(signature). 

11 avait &té soldat dans le Régiment de Carignan, compaeprte 
de Froment, même compagnie que Pierre Cantin, et avait 6poPsC 
à Montr6a1, le ler mars 1668 (Basset, 28 fév.) Marguerite Levai- 
gneur. Cette dernière avait, le 25 oct. 1667 (Ibid) passe un contrat 
de mariage, qui fut ensuite résili6, avec Bernard Delpasches. L4o- 
nard de Montreau venait du Poitou, et son Bpouse de Normanbbe. 
Ils eurent une fille, Barbe, née en 1689. Cette famille quith b 
seigneurie aprPs la mort de Jean Blot, avec lequel Montreau etait 
assaci&. 

Fmiyois Morneou (signature) . 
Il signe comme témoin au contrat de vente de M. de Suhm 

à Nicolas Dupuy, le 19 oct. 1674, mais il ne résida pas dans la d- 
meurie. Il habitait Batiscan, d 11 maunit le 17 mars 1888. 

' Jwn Nré  (signature), 

Il signe comme tdmoin au contrat de vente de M. de Sukre P , 
Nicolas Dupuy. Il s'agit du fameux coureur des bois et trafi~uent 
de fourrures, qui Btait temporairement de passage dans la eei- 
gneurie. C'est la seule mention faite de lui. (cf. Le Jeune, Diot. 
gén. II 424; B.RM., table analytique, 1925; Margry, DCcouv. dea 
Fr., tome IV, Paris. 1889.) 

Pierre kubriau (illettré). 
Il figure B Sainte-Anne, au recensement de 1681, avec cWi 

fils Venant. Ils ont respectivement 61 et 39 ans. Sans doute Plas 
Baubriau &tait41 veuf lorsqu'il passa dans la colonie. Iis co1on.M- 
rent tous deux dans la seigneurie de Sainte-Marie, tout en s'oc- 
cupant de voyages de traite. 

Jeon Berger et ~ o u ~ e a u '  (illettrb) . 
11 s'agit ici d'une meme personne, bien que Taneuay leur fas- 

se Bpouser les deux soeurs Daudelin, Marie et Marie-Mag&blne, 
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igalement 
rpté parfc . - 

qu'une s 
lis le non - -. - 

' qui ne sont 4 eule personne. Jean Rougeau sem- 
ble avoir ad( I de sa mère, Catherine Berger. Il 
venait de la parolsse de la Kiche, archevêché de Tours, et se maria 
le 8 février 1684 sous le nom de Jean Rougeau. Il devint fermier 
de Jean LeMoyne, le 2 aotit 1676. 11 avait auparavant résidé & 
Saint-Charles des Roches où il vendit son habitation à Claude 
Sauvageau. Bien qu'il n'apparaisse pas au recensement de 1681, 
il demeura à Sainte-Anne apres cette année, et faisait baptiser 
une fille le 5 août 1687. Mais il quitta la région peu après pour al- 
ler s'établir à Boucherville. Son épouse est dite "épouse de Jean 
Rougeau dit Berger" dans le contrat de mariage de Gilles Pepin 
avec Française Chaperon à Boucherville, le 24 oct. 1693 (greffe 
Adhémar). 

François Frigon dit' l'Espagnol (signature). 

Ce colon de Batiscan fit de frequents séjours à Sainte-Anne 
et principalement dans la seigneurie de Sainte-Marie, mais sans 
y p-seder de concession. Epoux de Marie Chamboy, il mourut 
à Batiscan le 13 mai 1724. . 

Côme Ghnétouse et Gentouse, dit le Bohême (illettré) . 
Il obtient la concession de Jacques de Mousseaux, dans le bas 

de Sainte-Anne, le 26 juillet 1675, et le 6 octobre suivant, celle de 
Claude LeRoy. Le premier contrat fut passé à Sainte-Anne, mais 
le second fut passé à Champlain, dans la maison de M. Babie. 
Nous ne savons rien de cet individu, qui d'ailleurs ne demeura 
pas dans la seigneurie. Il  avait obtenu à Batiscan, le 13 sept. 
1674, une concession des Pères Jésuites (Greffe Adhémar). Il sem- 
ble que 15 se bornent ses activités dans la région. 

Nicolas LeMoyne ( signaturd . 

1674 à N 
ite-Anne 
isseaux. 

lard dit 1 
it de venl 
n le renc 

II figure au recensement de 1666 aux Trois-Rivihres. Dès le 
22 nov. 1671, il achéte de Claude LeRoy une terre à Saint-Charles 
des Roches (Greffe de La Rue). Il revend cette concession le 18 
fév. larin Ricl Lavallée. Le 2 fév. 1675, il signe & 
Sair au contri te de Claude LeRoy à Jacques des 
Moi (ROY). O :ontre aussi à Champlain B cette 
époque, s'occupant activement de traite. C'est sans doute aussi ce 
qui l'amena de temps B autre à Sainte-Anne. Né à Rouen vers 
1639, de Jean LeMoyne, sergent de la ville de Rouen, et de Jean- 

' ne Durosoir, (Ci. Vaillancourt, "La Conqudte du Canada par lem 
Normandr"), il épousa A Lachine, le 8 janvier 1684, Marguerite 
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. . .   oss sel in, veuve de Mathurin Leliévre. Lors de son mariage, il ha- 
bitait le "Haut de 'l'Ile" (aujourd'hui Senneville), paroisse de 
Sainte-Anne de Bellevue. 

Jean Odecoeur, Haudecoeur e t  Haudequeur (signatüre). 

Il signe 140dequeur" B un coiitrat entre Jean LeMoyne et 
François Frigon, le 29 déc. 1675. Son nom apparaît de nouveau 
dans un autre contrat le 21 mars de la même année. Il n'eut pas 
de concession ici. Il habitait Boucherville en 1690, alors qu'il fut 
reconnu .coupable-du meurtre de François Poignet, marchand de 
Montréal. 11 fut ekécuté dans cette dernière ville le 27 mai 1690 
(B.R.H. rev. 1039, p. 50). 

René Prévost (signature). 

Né en 1652, fils de Nicolas Prévost et d'Anne Saint-Amand, 
' de Saint-Laurent, archev&ché de Paris. 11 epousa à Sainte-Anne, 

le 9 janvier 1684, Anne Daudelin. 11 alla résider à Boucherville, 
en même temps que son ami et beau-frère Jean Rougeau. 

Michd Simon ( i l lettré). 

. . Au recensement de 1666, il était domestique de Maurice Pou- 
lain Sr de la Fontaine: "Ag6 de 32 ans, marié en France". Après 
la résiliation de son contrat de mariage avec Jeanne Leconte, le 
10 août 1676, il alla habiter Saint-Charles des Roches. 

Antoine Trottier Sr des Ruisseaux (signature). 

Cet important. colon et trafiquant de fourrures appartient 
surtout à l'histoire de Batiscan, oii il obtenait une concession dés 
1666. Nous avons vu qu'il posséda .dans l'île Saint-Ignace une ter- 
re obtenue de Jean Ricard. Il semble que. Sainte-Anne l'intéressait 
surtout comme poste de traite. Il avait bpousé aux TroislRivières 
en 1663 (contrat de mariage, Ameau, 2 sept.),Catherine Lefebvre, 
fille de Pierre Lefebvre. Il fut inhumé à Batiscan le 6 déc. 1706. 

Vincent Balle, Ba#& e t  BaHet ( i l le t t ré) .  
- 

Il figure dans la liste des personnes confirmées à Champlain 
le 24 mai 1669. Il se dit originaire de Poitiers. Il passa un contrat, 
le 24 mai 1676, avec les habitants de Sainte-Anne, pour garder 
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le8 animaux dana la Comn ! mentian de M daiu 
la paroisse. Le 4 mars 16'71 .) i1 prend B ball r r n ~  
ferme de Jacques Aubert a aainr-~nar~es aea Rochea. 

lune. C'ez 
3 (Greffe 
. m . . -  

neirt (si 
- .  

ignature 
- . . -- 

~itant de Saint-Charles des Roches, il signe comme têraolr 
le. à quelqi 

itoine Cc 

les contra 

,tenoir, 4 
- - - - - -- -. 

its passé i 

Cotnoir ( ioy (signe: Cotenoir) . 
11 demeura quelque temps dans iinte-MmC 

et 11 semble bien que c'est lui qui une domex- 
tique de ce seigneur, au recensernez nom d'An- 
taine. II épousa (contrat Cusson, 2'1 avril ioaa) marguerite PlYP 
vencher. fille de Sébastien, qui lui donna trois enfants. En lm et 
1687 il habitait la seigneurie de Villiers. (Cusson) et en 1712, QI 

le retrace B l'île Dupas, chez son gendre Antoine Brûlé (G- 
Norman1 

la seignei 
est menti 
it de 168: . --.- 9. ." 

urie de SI 
onne COU 

1, sous le 
mm,,. .---- 

din). 

re Denyg i Sr de St-Pierre (signature). 

11 naquit B Québec et fut baptisé le 27 octobre 16M. I1 &bit 
fils de Simon Denys de la Mnité et de Franmise Dutartre, et ger 
consequent l'oncle de Madame de Lenouguère. Un frère de ##b 
deniiére s'appelait également Simon-Pierre, et devint le dNbn 
Sieur de Bonaventure. Tanguay a confondu le premier Simon- 
Pierre avec son frère, Pierre Denys, baptise le 4 avril 1660 et @ 
épousa le 27 septembre 168% Geneviéve Couillard. La Sr de Saint- 
Pierre vint s'occuper & Sainte-Anne des intérêts de la seigneurie, 
pendant l'absence de M. de Lanouguére, ainsi que nous l'avons 
signal&. Dans un acte'd'Adh&mar, le 27 mars 1685, fl est dit en- 
core "demeurant B Sainte-Anne9'. Il s'occupait alors de truite. 

t. Nous igi 

In Larioi 

torons la 

u (signa, 
* .  . - 

date et 1' 

ture) . 
'endroit d 

Hal: 
nouguér 
sa fermi 

Iltant de Batiscan, qui passa un contrat avec M. âe Ln- . 
e, le 26 mai 1676, pour la construction d>une grange srrr 
? seigneuriale. 

taies (sic 

re habita 

Pie 
i aida Jean Lariou' bêtL ïa Aut 

grange de M. de Lanougu4 
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AnWm La&w (illettré). 

Nb vers 1645, fils de Jean LeDuc et de Francoh Dcsobrie, 
de huvetot  (Seine-Inf.), dvêché de Rouen. Le 3 sept. 1656, il est 
qualifié de matelot, dans un contrat dPAudouart par lequel Le- 
Duc s'engage iI Pierre Denys de la Ronde, pour un an. Au recen- 
sement de 1666, il est au Cap, domestique de Claude Herlin, Le 
26 octobre 1670, il prend une terre B ferme avec Jean Havet B la 
Rivière La Prade, pour trois ans. L'annbe suivante, il épousait 
Jeanne Faucheux, Bgée de 17 ans, filie de Noël Faucheux et de 
Jacquette Tiozet, de Huisseau, évQché d'Orléans. Le contrat de 
mariage ne fut toutefois passé que le 17 février 1682 B Sainte- 
Anne, En 1673, nous le trouvons B Saint-Charles des Rocher 
(greffe Duquet, 8 nov.). Antoine LeDuc mourut, probablement en 
voyage de traite, avant 1688. 11 laissait deux fils, Jean-Baptiste et 
Pierre. Sa veuve épousa Pierre Vaillant et fut inhumée B Sainte- 
Anne le 21 novembre 1721. 

Jean Maderilie (illettré). 

Il assiste, le 28 sept. 1676, au mariage de Jean Blot et de Ma- 
rie Mousseaux, et &pousa la soeur de cette dernière, Française 
(greffe de La Rue, 10 mai 1676). 11 apparaft dans la liste des con- 
firmés par Mgr de Laval, le 24 mai 1669, B Champlain ("Jean 
Mandeville, de Rouen"). Il mourut B l'!le Dupas, le 13 aotit 1704. 

Pierre Pieher (signature) . 
Le 24 janvier 1678, lors de l'achat de l'habitation de Jean 

Sieur dans la seigneurie de Sainte-Anne, il est dit "habitant de 
la Pointe aux Trembles de Québec". Il résida dans la seigneurie, 
mais peu de temps. 11 avait épousé B Québec, le 25 nov. 1665, Ca- 
therine Durand (signature). 

Pierre Roberd dit Morin (illettré). 

Coureur des bois, qui prit un contrat de ferme B Sainte-An- 
ne avec Antoine LeDuc, le 15 nov. 1676. Il ne persevéra pas dana 
la seigneurie, et nous le trouvons par la suite dans la région de - 

Quebec. Dans un contrat du 26 oct., 1675 (greffe Duquet), il est 
appel6 "Pierre Roberol, scyeur de long". Par ce contrat, il s'en- 
gage iI couper pour Michel Guyon de Rouvray du bois de chhe 
aux Grondines. Dans un autre contrat du 17 juin 1676, il est ap- . 
peg "Pierre Roberol dit Morin, habitant des Grondines". 
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Ce 
(contra . - 

colon de 
t de mari -- 
r époux i 

Laprairi 
age le 6 ( . . 

Julien Avertv et Lbv- KT \Illettré). 

e vint épouser B Sainte-Anne, en 1677 
KA.) Jeanne Leconte, veuve d'Olivier de 

la KOUX. un autre colon de Laprairie, Jean Caillau, accompagnait 
le futui Anne. 

BI? \ ' Mathurin Guillet (signarur-. . 
Ce 

nesse el 
la seigr 
. . 
W . "  p...< 

Moyne, 
Montrer 

fils afné 
t de Jean: 
ieurie de 

. -. . 

qui lui d 
31 comme 

!onna hui 
! marchai 

de la belle famille de Pierre Guillet dit Lajeu- 
ne de Saint-Père, demeura quelques années dans 
Sainte-Marie, où il épousa le 2 nov. 1681 (con- 

- **nt nar Adhemar, 2 nov.), Marie-Charlotte, fille de Jean Le- 
t enfants. Il alla par la suite s'établir à 
ld. - 

'l 
I Jacques H d e  ( i l lettré). 

rite 
Il fut f( 
et fit  d 
r l 4 r a . .  

épousa, I 
s terres s 
ansaction 

Nous savons, par un contrat du 26 sept. 1677 (greffe Roy), 
au'il était originaire de l'île de Ré et fils de Jacques et de Margue- 

nhelle. Il )robablement & Québec, Marie Meunier. 
srmier de ieigneuriales, ainsi que nous l'avons vu, 
iverses tr s de terre à Sainte-Anne et aux Gron- 

Gilbert LeRoux dit Lassaigne et  ~ " ~ m e i ~ n e  (i l lettré). 

rut dani 
LeRoux 
quet) L . . 

Dieu de 
aux nouv 
irpents dt 

--  

de Jeann 
5). Il éta 

Habitant de la seigneurie de Sainte-Marie, il achéte le 20 
t avril la terre de Pierre Cartier, pour 400 livres. Ii avait épousé h 

, Québec, deux ans auparavant, alors qu'il exploitait une conces- 
sion à l'Ange Gardien, Ursule Greslon, fille de Jacques Greslon 
dit Laviolette et e Vigneau (contrat de mariage par Va- 

l 

1 chon, 4 sept. 167 it fils d'Henry LeRoux de la Saigne et 
de Valence de Vi bourg de Monts, en Auvergne. Lors du 
contrat de mariage, . I L I G Y ~ ~ ~  Greslon gisait sur un lit d'h6pital A 

. 1'HBtel- Québec. iom, son épouse s'engageait à 
donner 'eaux mai ndemain de leur mariage, soi- 
xante a ? terre, à n que LeRoux demeure deux 
ans A travailler sur cette terre. Il est probable que Greslon mou- 

s l'intervalle (Cf. Tanguay, Dict., 1, 283), et c'est alors que 
vint s'établir à Sainte-Anne. Le 10 oct. 1675 (greffe Du- 

eRoux s'engage à payer A Jean-Baptiste LeGardeur de Re- 
penwgny la somme de cent livres pour avoir quitté son service 

En son n 
riés, le le 

conditio 
-- 
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sa* permission. A Sainte-Anne LeRowx fut un actif coureur des 
bois. C'est de lui que vint le nom de "la Montde d'Enseignes', nom 
qui subsiste encore aujourd'hui. 

René Mailhot (signature). 

Colon de Saint-Charles des Roches, 'qui figure souvent daas 
les contrats concernant la seigneurie de Sainte-Anne. Epoux de 
Marie Chapacou, une de leur filles, Marie, épousa François Gui- 
bault, colon de Sainte-Anne en 1708. 

a l e s  Masson (illettré). 

Né en 1630, à Dangeville (Poitou). iils de Pierre et de Fran- 
çoise Gendrineau, il épousa à Québec le 17 oct. 1668 Marie-Jean- 
ne Gauthier, fille d'Honoré et de Jaqueline Maville, de Remy, 
évêché de Sens (greffe Duquet,- 16 oct. 1668). Gilles Masson est 
une belle figure de colon et de traiteur. Il défricha des terres à 
Saint-Charles des Roches et à Sainte-Anne, avant d'aller tenter . 
d'établir une seigneurie à Saint-Pierre. 11 mourut à Sainte-Anne 
le 26 mars 1716, A l'age de 85 ans. 

Jean Paul Masson (signature). 

Frère du précédent, dont il partagea les travaux de defriche- 
ment et surtout les courses dans les bois. Nous croyons que ce fut 
lui plut& que Gilles qui fut un des compagnons de Du Lhut en 
1678, lorsque ce explorateur accomplit un voyage au pays des Na- 
douessioux. Gilies Masson est à Saint-Charles des Roches en 1678, 
tandis que nous pe trouvons pas trace de Jean-Paul dans les 
contrats de cette ann6e. 11 ne semble pas s'être marié, et nous per- 

. dons sa trace aprés 1681. 

Pierre Mercereaa (signe: P. M. .... 
Charpentier, sp4cialiste de la construction des moulins, il 

construisit celui de l'lle du Large, d'aprés un contrat passé le 14 
nov. 1677 (greffe Roy). 11 demeurait à Champlain, où il avait 
épousé une des filles de Pierre Dandonneau. 

b u i s  Sawisseau (illettré). 

Domestique de Mathurin Gouin au recensement de 1681. En 
1674, il demeurait à Québec. Le 24 sept. de cette année, il s'en- 
gage (greffe Duquet) à travailler pour Antoine Trottier sur sa 
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f I hüscan. 1 is pas ses origines ni ce qu'fl 
advint de lui apres ,,,.. . 

. . 
Mothurin Ter "ettré) . 

B somme 
rat passe 
'essieur d -. - - 

wier (il1 

essier soi 

VTeS, POU1 
c le 28 ( 

l'il possec -. 

ura. il ét; 
saunie d' 
!70, A Chi - - 

Les T it aujourâ'hui nombreux dans la paroisse de 
Sainte-Anne. Ils descendent de Mathurin Tessier (ouTexier), qui 
a 1677 et qui y deme mit fils de Thomas Texier et 
d 1 Poirier, de St-O AngouMme, en Angoumaia. 
1 le 23 septembre 1f hteau Richer, Elizabeth U- 
tourneau, fille de David et de Jeanne Bary. ,Un a& de Daniel 
Normandin le 21 aofit 1690 le nomme "Mathurin Texier dit Marin- 
gouin". Ce sobriquet ne semble toutefois pas avoir fait fortune. 
Par cet acte, Mathurin Tessier reconnalt devoir ii Franwis Chorel 
1; de 167 l i y  marchandises reçues. Dans un con- 
ti à Québe xt.  1675 (greffe Duquet), Mathurin 
'l Idclare qi je encore des Mens "au village ag- 
pele ie reliegrin deux lieues proche dDAngoul&me et qui consis- 
tent en terres, maisons, vignes, etc,". D'après F. L. Desaulniers 
(Rechercher génlaloglques, 1902, p. 87) Mathurin Tessier au& 
&té inhume a Saint-Thomas de Montmagny, le 20 janvier 1706. 
11 eut cinq enfants: Edmond, ne en 1678: Franpis, né le 17 aoQt 
1681 et dPcédé en 1682; Pierre, né le O nov. 1683 et décddé le 27 

I suivant; François, baptise le ler janvier 1684; Marie-Jeanne, 
1 

i baptisée à Batiscan le 31 mai 1685, 

! 
1 Nicabs Vdont (illettré). 

Le 20 oct. 1677, Phliippe Estienne vendit à Nicolas Volant 
l'habitation qu'il passedait à Sainte-Anne. Le contrat fut ensuite 
annulé, et ce fut une partie de ce terrain qu'Estienne donna pour 
la construction de I'dglise paroissiale. (;"est la seule mention de ce 
colon dans la seigneurie. 

François Fortuge (signature) . 
31 appartient surtout h l'histoire de Batiscan, mais il seconda 

h maintes reprises M. LeMoyne dans le ddveloppement de son do- 
maine. Il didte son testament le 31 d h m b r e  1699 au notaire Tm- 
bain, et fait donation de ses biens A Jean Lariou, de Batiscan. II 
mourut le 3 janvier mivant, figé de 50 ans. 
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6wi&wne de Noyon (illettré). 

,II est mentionné Ie 8 mai (greffe Roy) comme ayant ache* 
une terre de François Lancteau, mais il ne demeura pas dans la 
seigneurie. F'rère de Jean de Noyon, il venait des Trois-Riviéres, 
et est dit 4gé de 20 ans au recensement de 1666. 

Jcon Sennelay, SénéM dit Laprairie (illettré) . 
I1 colonisa dans la seigneurie de M. LeMoyne. Fils de P i e m  

Mnélé et de Marie Prou, de Coué, év&ché de Poitiers, il épousa B 
Québec le 29 janvier 1674 (contrat de mariage par Duquet, 22 déc. 
1673), Renée Jousselot, née en 1660, fille de Pierre et de Suzanne 
Drapeau, habitants de Québec. Ce couple eut cinq enfants. LOM 
de son contrat de mariage, Jean Sennelay déclarait demeurer 
chez les Peres Jesuites, I Québec, et Pierre Jousselot donnait à 
sa fille et I son gendre une concession sise en la cBte Saint-Ga- 
briel, à condition qu'ils l'hébergent et le nourrissent jusqu'à sa 
mort. L 

ichel Lel May (illettré). 

11 n'habita jamais Sainte-Anne, mais il y fit de fréquents d- 
jours, principalement au manoir de M. LeMoyne, B qui il vendait 
une partie de ses pêches d'anguilles. Michel LeMay habitait Ut- 
binlère, après avoir colonisé quelque temps aux Grondines. Il 
avait épousé aux Trois-Rivières en 1659 Marie Dutaud ou Ouin- 
ville. On lit dans les Annales de Lotbinlhre db l'abbé h u i s  L. 
Paradis l'&loge suivant de Michel LeMay: ''il est de beaucoup le 
colon le plus remarquable des temps anciens. Sa descendance, très 
nombreuse, a peuplé Lotbiniére et tout le territoire voisin". 

Jacques LéMurneau (signature) . 
Beau-frére de Mathurin Tessier, il demeura dans la seigneu- 

rie avec sa mère, Jeanne Bary. Dans l'acte de tutelle des enfants 
mineurs de David Létourneau, le 28 juin 1670 (greffe Vachon), 
il est dit figb de trois ans. Dans le mdme contrat, Elizabeth est 
Agée de quinze ans et Philippe, de treize. Ce dernier a demeuré 
quelque temps dans la seigneurie de Sainte-Anne. Jacques époii- 
sa, le 8 fév. 1694, Angélique Guyon (contrat de mariage par Tro- 
tain, 5 fév.), fille de Joseph Guyon Sr du Buisson, e t  de Geneviéve 



Cloutier, de Sai ?s d a  Roches. L'acte est pa& b Sainte 
Anne, "maison dud Létourneau". Neuf enfants naquirent de ce 
mariage. 

Julien Bion dit le Breton (illettré). 

lécembre. 
.thurin T 
,nvier 168 --. 

Quinze l 
essier, JE 
l ) ,  il se d - .  

ours plus 
!anne Ba: 
lit Ag6 de ... 

I tard, il 
ry. A soi 
45 ans et 

&pousait : 
n contrat 
natif de : 

Il achéte l'habitation de Mathurin Guillet, B SaintQ-Marie, 
le 15 c ia belle-mére ' 
de Ma . de mariage 
(ler je  Belance, 6 ~ 5 -  
ch4 de vlenne en Bretagne. A i'epoque ae  son mariage, Jeanne 
Bary demeurait probablement avec ses deux fils, Philippe et Jac- 
ques, sur une des fermes prises B bail par MathUrin Tessier de M. 
de Suéve. C'est ce que nous permet de croire la liste des article# 
énumkrés B l'inventaire des biens de la veuve, lors de son maria- 
ge. Jeanne Bary &tait la troisiéme femme de David Létourneau, 
et non sa deuxieme, comme le laisse croire Tanguay. Dans l'ln- 
ventaire des biens de David Létourneau, dresse par Vachon le 8@ 
juin 1670, on trouve note du contrat de mariage de "David Es- 
tourneau & Sebastienne Guery sa femme en seconde nomet...". 
contrat passe le( 10 juin 1640 devant Bellangay, notaire au gou- 
vernement de la Rochelle. Jeanne Bary en etait elle-m&ne B sop 
troisiéme mariage avec Jean Bion, car elle avait auparavant épou- 
se René Bin, le 28 oct. 1670, B ChAteau Richer. 

Domestique de Madame de Lanougubm au recenmmnt de 
1681. Il est signale, le 6 juillet de cette annk, comme parrain de 

, Louis Hudde, aeus ie m m  de Louis Poupart dit Gillet. ï î  s'agit, 
croyons-nous, de ce Louis Poupart dit Lafieur, dCjB m ~ n t i 0 ~ G  

- qui, B cette epoque, est signale comme colon dana la seigneurie de 
Saint-Ours, mais qui était encore B Ste-Anne B la lin de 1M1, 
alors qu'il signe B cies contrats (16 et 19 oct., 8 et 9 nw.). 

ûourda 
prend A 1 
--- >--- * 

B nov., \; 
-2- a- "- mterreappsrtaaentimere 

rrauonau aaas ui seigneurie ae nainte-Marie. Il s'agit id de Jac- 
ques Courdeau Sr de Beaulieu, frère utbrin de Madame Jean Le- 
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m. n iiguia comme parrain diine tille àe cetic dernièm, 
MariQIAnne, le 25 décembre de cetk année. . 

Abœdra Petit (illettré). 
Mentionné comme domestique de &fadame de Lanoueu&re au 

recensement, nous croyons qu'fl était phtôt un de ses agenia de La 
traite d a  fournuss. Peut-être s'agit-il du f i ia  de cet Alexandn 
Petit mentionné par Tanguay (Dlct. 1, 477) et signaié comma 
voyageur aux pays d'en haut (Cahlen der Dix, 6, 114). Le D juin 
1682, Madame de Lanougdre lui accordait une concession dams 
sa seigneurie avec Jean Noiry dit Champagne. 
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N.B. - Un travall  hlrtorlque qui veut 8tre le mieux document6 
p m l b l e  ne peut a'accompllr~ranr la collaboration et le8 luml&rw de 
tour ceux qui r'lntéremsent a I'hlstolre et au dépoulllement der archi- 
ver, publlqueo et prlvéer. Blen que la  majeure partle de notre docu- 
mentation ait 616 pu.lrée aux archiver trlfluvlennee, noua avonr do fal- 
re  appel A ceux qul avalent accèa faclle aux archlver de I'extérleur, 
prlnclpalement lornqu'll r'agl8ralt d'éclalrclr certalne polnte obicuni 
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bout, o.f.m., préaldent de la Soclété généalogique canadlsnne-françal- 
#a; M. Gérard Malchelorne, recrétalre de I i  Socl(lt6 der DIX et blbllo- 
thécalre-adjolnt Zi Saint-8ulplce. Mercl Cgalement a notre am1 AU- 
guete Tender, deulnateur P I'emplol de I'lnternatlonat Paper Co. mux 
Trolr-Rlvlèrer et descendant du plonnler Mathurln Tewler, qu l  a blair 
voulu tracer, d'aprdr les schémas que nous lu1 avons fournlr, Ier plana 
der p n m l b m  con-lona qui  apparalaent dane oet ouvrrgm. 
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